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AuLeéteur affectionné à la 
Mere de Dieu- 

My Lectëvr, 

i » * ■» * 

L'hiftoire Angélique de 
\ Nôtre Dame de Tongre, n'eft 

$ pas vne hiftoire de nos rours 5 ii 

y aura bien-toft fix cens ans , qu'elle eft en 
eftime & vénération dVn chacun : Mc/ïtre 
Heéfcor de Tongre , les Seigneurs Pierre <Ie 
Bellœil, lean de HeirfTegniesJcan de Bruge- 
lettes, & tous les habitans de Tongre en 
{ont très - fideis témoins : Ic&h Muquet 8C 
Pierre du Mont Vénérables: Audrtenrs de ïx 
~Cour de Cambray , accompagnez de W îlla- 
'me du Chafteau Se de Robert le Brun Com- 
tniflaires denqueftes 3 de h part de Monfei- 
pneur l'Euéque de Cambray Gérard II. en 
-font les premiers Efcriuains : ledit Mcffire 
Gérard II. l'a canoniquement approiiuée, 
les Miracles l'ont illuftré , & toute l'antiqui- 
té l'a toujours tant honnorée , qu'elle Ta 
voulu eternizer , tant par a&es & Rcpiftres 
tres-authentiques , qite par des tres-itliiftrcs 
mémoires qu'elle nous en a laiffez , les vncs 
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Av Lectevr. 

taillées en bois à la Tabie d'Autel de la fainte 
Chapelle, les autres eferites en parchemin, 
qui ont efté publiquement expofées en l'E- 
glifede Tongre .', à la le&ure & confolation 
dVn chacun, iufques à ce que ; 

L'an 1602. Robert de Hau-port Efcuyer r 
Seigneur des Grands-Sar? , Pelegrin > &ç # ; 
Ta mis en lumière auec lés Hiftoires de nq- 
1ère Dame de Cambron & de Chierves, ouï! 
a fidèlement recueilly des anciens Regiftres 
des Chapelles, & d'autres eferits authenti- 
ques, auec l'Approbation de Damp Iean Fap 
rinart Religieux (du depuis Abbé) dudit 
Cambron, & Do&eur en Théologie. Ces re- 
cueils ont eftjez receus par tout auec tant 
d'applaudilTemens, gue : 

L an i 604, vne féconde Edition en a efté 
faite à Douajr chez Balthazar Bellere, auec 
Approbation de George Coluenere lors Li- 
cemié, ( en après Dodeur j en la S. Théo- 
rie, Se Profeiïeur ordinaire en rVniuerfité 
dudit Douay , y join&c l'Atteftation de M. 
Iean Huuetier Vénérable Pafteùr de Tongre, 
qu'ayant diligemment examiné & releu ces Mi- 
racles , il les a trouué concordons aux Regiftres de 
la Chapelle de Notre Dame eferits en langue vul- 
gaire. 

L'an 1 606. le Dofte & Vertueux W>I- 
jrand Caoult Preftre de Douay , Pa mis au 
iour en langue Latine auec, les Hiftoires de 
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A v Le c t e v r. 
Cambron , Chièfrves , & LiefTe en Picardie? 
foubs l'Approbation de M. Lintrenfîs, 
dont la teneur (enfuit : Hos libros quatuor mi» 
raculorum , ad interceJSionem gloriofx Virginit 
Deiparx diuinitm exhibitorum , tribus in loris 
^ celebribus HannonU , Pago nimirum Tungrenfi % 
Cmberont , & in oppido Chieruia y anteà légiti- 
me editos linguâ gallicây nunc autem latine fide- 
titerverfos y dignos cenfui qui imprimer entur* 
Duaci 8. die martij iéoj. Eftoit ïïgné* Bartho- 
tômxus Vetrus Lintrenfis S. Th % Doft.& Profejfï 
in Acad. Duacenfi. 

L'an 1607. vne féconde édition latine en 
a efté faite à Càulogne. y s 

Le luftre de Cette Hittoirc i des diuins 
îranïports 'de Noftre Dame de Tongre, 
par les minift ères des Anges a tellement rauy 
tout le monde , que plufieurs graues Au- 
theurs Font eferit , auec admiration, 8c nom» 
mementé 

L'an 1614. M. Guillàme Gazet, Cha- 
noine de FEglife Collégiale de S. Pierre â 
Aire, & Pafteur de fainte Marie Magdelaine 
âArras, enfon Histoire Eccleftaftique du Pays» 
Bas, au traite des Hijioires miraculeuses du Dio* 
cefe de Cambra 4 ] f 

L'an 1620. Fridcricus Fornerus Euéque 
1 «TEbrun , Suffragan de Bamberghe, Dodeur 
en la Sainte Théologie , en fon liure intitulé : 
talm TriumfhaUs mlraculorum ftclefid Ca- 

B 2 tholtit, 
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À v Le c t bve# 

iholtte 9 , &c. lib. V. cap. X L X V. 

L'an 1630. le R. P. François Poire de la 
Compagnie de teftis. En fa Triple Couronne 
delà Bien~betireu(e Vierge Mere de Dieu. Traite 
I. Cbap. XI l. . 

'L'an 1638. George Coluencre Doâeur 
& Profeileur en la S, Théologie , Chancel- 
iier de rVniuerfité deDouay en (on Hure 
imprimé à Douay chez Baltazar Bellerc 
16$$. intitule: KMendâriumSM&\ft^ Vir- 
gtriis Maris au §. z. du premier iour de Fé- 
vrier. 

L'an 1640. lcR. P. Touflain Bridoui de 
la Compagnie de Icfus , en fon liure intitulé, 
Le Triomphe annuel deNôtrrDame r au 17. de 
Février.* , 

L'an 1648/ le ;R. P. Iean Vi^cart de la 
oiefme Compagnie de Ie(us, en Ton liure 
intitulé , De Cultu Deipara. lib. III. num.Xlll. . 
. , Le mefme an ç 648 .le R.P. Anthoinc Ru- 
tcau de l'Ordre des PP. Minimes » En fes An- 
nales de fttynaitt L. Illl. Chap.WI. 
X 'an, le R. P. Philippe Bouchy, 

4it Scruius, delà Compagnie de Iefiis > la 
tres-elegammcnt & tres-fidcllement traduit 
derechef en La^in, auec fç* principaux mi- 
racles , en vn liure qu'il a intitulé : Diu* ^ 
Tungrenfu Hanno-Belgica. . , 

fin conformité deîquelles & de beaucoup 

d autres fidèles éditions qui en ont efté 

faites, 

Digitized by Google 



A v Lect E V R# 
faitcs^pres auoir derechef meurcment extrait 
fié les anciens Tiltres & Regiftres de la Cha- 
pelle > les Chartres & Lettres originalles de 
kt Confrérie des Mercïûers , & de fes Pri- 
uileges, les Bulles d'Indulgences ,d'appro* 
bâtions des Miracles, &c. & plufieurs autres 
eferits & ades autheriûqucs, tirez tant des 
Archiucs de Tongre que d'ailleurs , ie vous 
donne, Amy Le&eur, la cinquiefme édition 
de ce prefent recueil , à ia plus grande gloire 
de Dieu £e de fa Trcs-fain&e Mere. 
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A NO STR E DAME 

D E T ONG R E. 

: 4 . - ...... ; , . 

f ^ jwâ R*;« des Anges y 
Qu'a force de témérité 
Vouloir enprdevos<iotiangfS 
le front de ce petit i raifté.; 
Aufi ne puis-je fxm offenfe, 
Le renuoyer a f on Auteur > 
Que ie ne prenne U licence 
D'y joindre vn vers à vofire bonheur : 
Puis que le nom de téméraire 
Définit moins que celuy d'ingrat^ 
S*il faut pdffer pour feelerat, 
ïayme mieux parler que me taire. 

Lors qu'il y va de vofire gloire , 
le ne fçaurois efire muet ; 
Mais depuis que ?ay veu l'Hiftotre 
De vosfaueùrs en ce liuret , 
Tar vne douce violence > 
Que ïauroù peine d 'exprimer, 
En m* eue illant de mon ftlence 
le me vois contraint de rimer 9 
Et de bénir mille fois l'heure 
Qu'en tootre image il vous a pieu 
De vous tran [porter en ce lieu, 
7 ouf y faire votre demeure. 
Li choix que votre bien-vcillance 
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fit du jardin du Sieur Hc&or, 
Pour l'enrichir de fa prefence, 
Que teftime ] plus que tout Vax : 
La defcente de votre Image 
Et fes tranfports réitérez. 

N < far trois fois en cet héritage % 
Vrefens mil témoins ajjârez, : 
Voir tout remplj de mélodie y 
Et la nuift pleine de clartés 
Méritent bien d'e&re chantez. 
Tant en profe qu'en poéfie. 

Cette Image miraçuleufe 
Eïl vn ouurage fur-humain : 
Sa mine efi trop majeftueufe , 
I ornais homme n'y mit la main : 
Et puis que les Anges font gloire 
D'auoir apporté ce pourtrait % 

■ Pourquoj ne pourrdy-je pas croire 
Qtie cejl vn Ange qui Va fait ? 
N'eft qu'il me foit permis de dire 
Que la main de votre bonté* 
forma les traits de fa beaute 9 , 
Que la terre & le Ciel admire. 

Tongre, la plus heureufe terre 
Et le plus fortuné pourpris 
Qui foit au monde élémentaire , 
Que ton threfor eiï de grand prix ! 
Que ce bon-beur inestimable 
'Rend ton Climat deUcieux> 
^Ok la Rejnelaplus ajmablè 



Porte vn vaguent jipretieax 
Tour tout genre de maladie ; 
Que ceux lefqucls en font atteints^ 
De malades deuiennent foins 
Dés quilsj vont f ?ruir Marie. * 

Si l'innocence condamnée 
(Par fa propre confefton f 
A force d'ejlre gehennée ) 
Luy monftre fon affliction j 
Sa pui fiante main la tranfporte 
Vendant qu'elle ejl dans le fommeil : 
Et de Nôtre Dame à la porte 
Ellefe treuue à fon réueil 5 
La Vierge luy fert de refuge, 
Et ce miraculeux tranfport 
Efl vn témoignage fifort * 
Qu'il accoife Vire du luge. M 

biais ce:te grande Opératrice 
Ne fe veut point arrêter U : 
Pour nous montrer quelle eft propYtCC* 
Il faut qu'elle pajje au deU: 
Si les viuant f entent fon aide, 
les morts en feront~ils fruftrex, ? 
ïauthorité quelle pojfedè 
N'eut iamais les bras mefurez 5 
La Mort que Von peint fans oreille 
Eftfouple à fk commaniemens % 
~Qui font des triées monument 
leuer la cendre qui fommeilltm 
Ar relie toy ma panure p lume * 

* 
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U eft temps de changer efejf, m ; 
. Car tu groftrois ce volume 
De ce qui ne touche qu'au corps i 
La guéri fon d'vne fade Ame, 
N Qui vaut plus que tout VVniuers, 
Eft plus digne de Nôtre Dame, 
Et mérite bien quatre vers : 
Cent preuues,pour vne ie quitte, 
Ceft d'vn Larron qui futfstrprit 
Volant fon tronc, & qui fut pris, 
Mais s'efchapantfe fit Hermite. 

O Terre qui fert de Théâtre " 
A tant de nobles Allions ! 
Rien ne te peut iamais abattit \ 
Tandu que tes omettions 
Se conférueront dans la fiante 
Conuenable à ta qualité, 
Et que de Tongre Nôtre Dame 
Tu retiendras la dignité: 
Brûle d'amour pour cette Hoftejfe 
Qui t'honnore defonfejour , 
Puis que chez, toy fe tient la Cw ; 
De la plus Augufte Princeffe. 

Lefteur, qui verras dans ce Liuft 
les grands etf*de fon pouuoir " ' 
"Pourras-tu bien cejfer de viure 
Sans luy rendre quelque dèuoir ? 
Es*tufurpris de maladie ? 
Elle te rendra la famé: 
Et fi ton Ame efl engourdie* 



Elley retreuueral'Ejé: . 

C'eji vn noble pèlerinage , \ 

Qui ne peut eftre dédaigné, 

Les Anges nous Font cnfeïgné 

Lors qu 'ils y portèrent limage. 

O Glorieufe Vierge»Mere ! 
Dont le regard eft fi perçant , 
Qu'il va, fans treuuer de barrière , 
Navrer le cœur du Toui-puijfant ; f 
Je viens aux pieds de votre image 
Pour vous offrir mon pauure Cœur : 
le fçais bien que c'eji vn hommage 
Indigne de vitre grandeur ; 
Mais ayez pitié £vn malade 
Qjii fe vient prefénter à vous , 
Tous [es maux luy Sembleront doux 
Si vous Se percés d'vne œillade ' # 



- * 



* V " 



I * l 

Par le St. G A B D È* Curé 
dcBeUœil,ôcc 
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CHAPITRÉ PRÉ 

• # • * 

Defcrifvion de Tongre. 





On gre Nôtre Dame 
cft yn beau petit; Village en 
Haynaut, appartenant à Mada- 
moifelle Antoinette d'Qngnies. 
Comteffede Willerual, 8cc. 
diftant d'vne lieue de ia Ville d'Atkjj&de* 
mi-lieuë deChierves , aflîs enbpjilieu & 
fre%bon air, ayant fur le haut de belles Cam- 
pagnes ouuertes , & au bas vne peçite riuiere 
, (qui fait tourner , vn moulin J ^opt les riues 
font tapiflees des rianf es & gracteufes ver 
dures, , . •»•*>. 
„ Ce Village, regarde' des plus fauorables in- 
fluences du Ciel,cft bien? heure <Tvne Image 
^iniwcufcMfc de^îôtrc Dame, laquelle a efté 
vifiblement apportée par les Ange$,auec des 
prodiges & mcrucil^ ineffables,dans lelar- 
din du Seigneur de ce lieu , nomme Hedor 
de Tongre, homme tré-illuftre % tant pour la 
fainteté de (à vie^que pour fa Nobleflc; nuis, 
par maladie 3 deuenu aucugle depuis trois ans. 

Ce deuot Seigneur bien réjoùy d'vne Cî 
honnorablc vifitc , fit par trois fois fblemne 1 - 
lement porter ccu Image à TEgliie Paroiffia- 
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2 Hiftoire admirable 

le, qui cftoît lors Tongrc Saint-Martin , par 
le Cùré , iuiuy Se accompagne de tout ton 
peuple, & les Anges l'bntjpar autant de fois 
v ifiblement rapporté au même Iardin , auec 
autàht de triomphes & de merueilles, qu'elle 
y auoit fait à fa première entrée. 

Ce qui futcaufe que Ton ^baftit , biçtj- 
tôt après vne Chapelle, confacrée à l^&eic 
de Dieu , où repole enc6re céte faintèlmsi- 
ge, tresuilhiftre & célébré en miracles con- 
tinuels. 

Dés lors Tlmage adonné (on nom au lieu, 
lequel deuant qu'il en fut annobly r n'eftoit 
qu'vn Hameau, delà Paroifle de Tongre 
• Saint- Martin, nommé tongre la Grande.lt ne 
fçais qui luy auoit donné ce nom de Tongrc 
la Grande , mais bien fçais-je que c'eftoit va 
nom de bel augure & de bonprefage, qui 
prognoftiquoit les grandeurs futures de ce 
petit grand Tongre, qui deuoit être le Théâ- 
tre de ces -grandes merùeilles qui rauiffdrit 
ce jourd^huy tout le Monde. Mais dés que 
Nôtre Dame en a pris pofTeffïon en fon Ima- 
ge , il porte le nom de fa cherc Prefidente & 
Maiftrelfc, & s'appelle Tongre Sainte Marie, 
ou Tongre Notre Dame , où il y a dés lors vu 
tré-eelebre & deuoï Pèlerinage. 

* 

CHAPI* 
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de N. Dame de Yongrc. J 

C H A PI T R E I L 

Ve l'Origine, Excellence,, <& Antiquité du Teleri» 
nage de Nôtre Dàfne de Torigre* 

1: E Pèlerinage deNôtpeDame de Ton- 
-j gre* tient Ion; origine du Ciel , & fou 
établifTement des Anges. 

i . Les Anges en turent les premiers Pc- 
krins,,&en peu de louis ; ils y 'firent quatre 
fois le voyage es quatre diuiiis tranfports 
jqu'ilsfirent delà Saiii#e Imagé. : 
- 2. Les Anges , ces braues Muficiens & 
Maîtres Chantres deTEglife Triomphante, 
ont quatre fois réjouy Tongre de leur Mu- 
fîque , y chantans melodieûfèment &d'vn 
air tout nouueau les offices du Paradis, auec 
bien d'autres inftrumenfc , que ceux que fit 
refonner Dauid deuant l'Arche d'Alliance. 
Et qui fçait fi le Paranymphe Gabriel n'a 
pas, entonné le premier motet dVn fécond 
Ave gratia plena. 

3. Les Anges *, comme des officieux & 
deuots Acolythes ont quatre fois éclaire' le . 
Territoire de Tongre de beaucoup de lumi- 
naires, & Pont parfumé d'ençens. bien plus 
aggrcable , que tous les parfums dç l'Arabie 
heureufe. 

4. Les Anges ont fait vn cinquième voya- 
ge à Tongre, pour contribuer leur offrande à 

• - . , la 
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4 . Hiftoire admtraUe 

la Fabrique de la Chapelle, & leurs ailles ont 
feruy de chars légers, pour y mener miracu- 
leufèment d'Anthouig en vne belle nui£, 
quantité de matériaux neceflaires pour l'a» 
cheuer. Et qui fçait , fi peut-être ces bien- 
heureux Efprits , plus ingénieux que des Be- 
ieleels , n'ont pas tiré le plan de la Chapelle, 
& marqué les premiers défichas de (a Foi me, 
&'<le la Grandeur, puis qu% ont fi large- 
ment contribué à fon Edifice, & fait le choix 
<Jela place? '• ' - ' ' 

D'où naift vn ample fujet de pieulement 
dilpurer l'ur le nom decéte Chapelle Angéli- 
que, fçauoir, quel Tiltrc elle doit porter,ou dc 
Nôire Dame de Tongre , ou de Nôtre Da- 
me des Anges ? les plus deuots l'honnorent 
pou r vn petit Lorette : & de vray, ce qu'elfe 
Lorette en Italie , Tongre left en Haynaut r 
& j açoit que Lorette foit l'vn des plus -famts 
Se des p!us adorables lieux du monde, fi eft- 
ce que Tongre a cela par deflus Lorette,qu'il 
a mérité de receuoir des Anges Ion précieux 
dépôt , auantque Lorette réceûtle fien ; k 
fçauoir l'an 1 08 1 . & Lorette, l'an 1 294. 
joint que les Anges ont largement contribué 
à la bàftifle de la 'Chapelle de Tongre, com- 
me fe dira plus amplement au Cbap. viij. 

Tous ces beaux emplois & minifteresdes 
Anges, témoignent bien qu'il y a ie ne fçay 
quoy de celeftc , au choix que la Merede 
1 ' Dieu 
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d*N< Dame de Tongre* j 
Dictt a fait de ce Lieu de Tongre, pour 
prefider & reûdcr en fon Image , qui^ft vne 
nierueille digne d'autant d > admirations > qu 4 â 
y a eu de Prodiges en fes Tranfports f & de 
Miracles à fa vénération, fit certes il iemblc 
que fes quatre glorieux Tranfports , ayent 
efté les Effays de ceux de Nôtre Dame de 
Lorette, laquelle a efté diui dément ttanlpor~ 
* tic de Nazareth en Et claufefaie - lan i z pi . 
le 5. iour de May : & l'atf 1^4 . le p. Dé* 
cembre de l'Efclauonie en Italie , en trois 
endrôits;par.d!ueffès repriféîi - 
z i. En la Marche d'Amiohe, joignait la 
Mer,en vne foreft du Teiîritèire de Recanat, 
qui appertenoit à vne noble; & vertueufe 
Dame appellée Lorette > dôhr Ce Saint lieu à 
éfté furnommé. 

. 2 • De céte ioreft , contanrihéc par les biu 
gans, elle fut portée à yné ta&ntaigtiette voi- 
fine , héritage de deux frères germains, d'où 
auflï elle fut , pour leur auarice 5 eh peuple 
jQQiois retirée par les Anges pour la troiiiéme 
fois, enuiron vn trait d'arc * & pofëe en vn* 
autre montaignette en la voye militaire ti- 
rant au Porrdudit Recïnat, ou clic eft encor 
ce jourd'huy. 4 

Auffi Tongre & Lotette célèbrent leur 
Ptpccffion & Dciicace anmuerliire en va 

B mette 

fmf ik rin de LeutH 
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£ Hijloire ddmrabte 

rnémeiour, à fçauoir.à la Natiuitéde Nôtfé 
Dame* huitième de Septembre, & ce de Tin* 
ftitucion du Saint Siège Apoftolique s non* 
ebftant que le premier Tranfport de Nôtre 
Dame de Tongie ait cfté fait le premier lour 
4e Février. i ^ , 

Ceft pourqttojr il y a deux i ours en Pao 
fort cxlcbresà Tongrejl'vn eft à ia Punfica* 
tion, qui eft Le jour du premier Tranfport de 
la Sainte Image, par le mimftcrc des Anges, 
dont la Solempi é fexommcncfc principale* 
inentaTheue cle Ton entrée àTongre, qui 
eft la veille de la Chandeleur , fur les onze 
heures de mm, laque Le eft alors toute chaft» 
géeeniour, par la vénération des Habitans 
& voiûns du Lieu, & par le deuot concours 
des Pèlerins. L'autre graadc Soicmnite eft 
à la Natiuité de Nôtre Dame , iour de la * 
Proceflîon & Dédicace du Lieu,auec Oâaue 
folemncllc , que les Pèlerins changent en 
Neufuaine. , 

EfditesSolemnite's & autres , la foule des 
Pèlerins étoit. jadis fi grande , que l'Eglife 
n étant point capable de les contenir , lueur 
falloit célébrer Ja.Mcfîe au dehôrs , dont fc 
voit encor V Autel au Cemetiere,à front de la 
Pfece, auec fa Table d'Autel & vn Chapi- | 
teau de pierre , qui étoit jadis foûtenu aux 
4?u?: côtezjde piliers de même maticrc.Nô* \ 
tre Siècle a le bon-heur d'y voir renaître vn 

pareil 
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pareil concours , non fans grand fruit fpi ri? 
tuel de beaucoup d'Ames; 

Et qui n'aymeroit ce deuot Pèlerinage ; 
puis qu'il eft inftitué du Ciel , beny de la 
Vierge, & chery des Anges ? ce n'eft pas de 
merueille fi les Prélats de l'Eglife Teftiment, 
fi les Roy s l'honnorent , & fitout le Monde 
l'admire, tant pour la Mâjefté de fôn Origii 







r 





Se la fplendeuf des Miracles emihens, & au-* 
thentiques, que chaque Ûeclc a reconnus de- 
puis enuiron fîx cens ans,& particulièrement 
des mort* iiefufcitez , que Ton trouue iuf«* 

Sues au nombre de dix-neuf, cntïe kfquels , 
ouze enfans morts-nez ont reçeii la vie & 
lebaptefme, fans les autres mcrueilles que 
THiftoire vous fera voir. 



- . . < 



Le Saint Siefee Apoftolique a^toufîours fait 
tant d'eftime de Tongre , que les Miraclei 
opérez en ce lieu par la vertu diuinc l'efpâce 
de trois cens trente trois ans , font tous au- 
thentiquez & approuuez , ou des Souuerains 
Pontife , ou par affcmbléc> des Cardinaux^ 
ou des Reuerendiffimes Euéques de Gam- 
bray , & nommément les diuins Tranfports. 
de la Sainte Image, lef quels, Gcrard IL Eue- 
que dudit Cambray, cft venu luy même pu- 
blier & prêcher à Tongre. 

Les Souuerains Pontifs, Vrbain IL & plu- 
ficurs de fes Succeffeurs. Vrbain VIILInno- 
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(Cent X. quantité de Cardinaux, & François 
Vander- Burch Archeuéque de Cambray, 
ont illuftré Tongre de beaucoùp d'Indul- 
gences. 

Philippe I. Roy de France y fitdetré-ra- 
res prefens, & nommément d'vrie partie no- 
table de la Sainte y raye Croix de Nôtre Sei- 
gneur Iesvs-Çhrist. 
. Bauduin I I. Comte de Haynauc y érigea 
la noble Confrérie des Merchiers. 
. Albert de Bauiere , &c. y donna de beaux 
Priuileges , qui furent pareillement confir- 
mez par Philippe Archiduc d'Auft riche, &c. 

Charles V. Empereur, &c* 

Philippe 1 1. Roy d'Efpagne, &c. 

Albert & Ifabçlle, &c. 

. D'où fe voit que le Pèlerinage de Tongre, 
a toufiours été dans les botfnes grâces du 
Ciel, dans 1 eftime des Prélats de l Eglifè, & 
dans l'affedion des plus grands Pnncesdu 
Monde. Auffi eft-il l'Aîné des plus célèbres 
Pèlerinages de Notre Dame qui (ont en 
Haynaut: ( fi l'antiquité d'vn Pèlerinage eft 
à eftimer. ) Car celuy de Hal n'à commencé 
que l'an 1267. Celuy de Cambron Tan 
13 22. Celuy de Chîerves l'an 13 26. Mais 
celuy de Tongre a pris nai fiance l'an ic8 i . 
à la venue de Ta Sainte Image de Nôtre Dï>» 
me en ce Lieu, 
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CHAPITRE III, 

Defcripthn de V Image de Nôtre Dame 

deTongre. 

> T 'Image de Nôtre Dame de Tongre eft 
«L* vneAugufte ftatuë de bois, plâtré & 
peint dVn Artifice plus qu'humain 5 fon 
port a je ne £çay quoy de ceieftc , que l'Oeil 
peut bien admirer, mais que la rlumc ne 
(çauroit dépeindre : auffi n'en a-t'on pas en- 
core pu cohnoître Touurier ny le peintre , fi 
ce fut vn Ange ou vn Homme, ny décile 
eft venue , fi du Ciel , ou des plus éloignez 
climats du Monde. 

Le fentiment de l'Antiquité Phonnore 
pour vn chef - d' oeuure du Paradis, & com- 
me vn ouurage des mains des Anges ? fbh; 
qu'elle ayt été façonnée dans le Ciel , foit au 
lardin où elle s'cft apparue , bu ailleurs : & 
quifçait , fi peut être elle n'eft pas mêmes 
{ortie des mains de fon Prototype, la Royne 
des Anges, pour vn Crayon de la Beauté t Z 

D'autres font d'aduis qu'elle eft lortie 
dVn Lieu ( jufques ores iriconneu & caché 
aux Hommes ) où peut être elle étoit (ans 
honneur. Quoy q u'il en foitjc'eft aflcz pour 
"en faire de l'eftime , que c'cft vn don du 
Ciel par le miniftere des Anges, 

Auffi fraudroit-il vn pinceau du Ciel pour 
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la naïfuemcnt dépeindre : elle eft grauement 
affile, auec l'Image de fon Fils Iesvs deuant 
fojr : -elle a le front Iarge,les yeux vifs & gra- 
uèmçrçt doux, les joues gracieufes, les lèvres 
vermeilles^ la face brunctte, bril lante 3c plei- 
oedeferenité^ maisauffi pleine de ma jefté, 
qui fait paxoître jenefçay auoy de diuin,& 
qui touche tellement le cœur & l'efprit d'vn 
chacun de reuerenec & d'alicgrefle intérieu- 
re, qu'il faut que tous. conteflent eft re là 
quelque Diuinité cachée , qui s'infinuè Su- 
cement dans le plus iccret de l'Ame. . 
oie laiiïe à ceux qui la veulent deuotemenc 
Qpntempler, d'en exprimer leurs picùx Xenti- 
mens , & les doux mouuemens de joye , de 
pieté > d'amour & de reuerenec qui fortent à 
i'afpeâ de ce bel objeâ des délices des An- 
ges : & je croy que les ames les plus pèche* 
le/Tes ne fçauroient (eprefènter deuant céte 
Image (àcree, ny: s'approcher defbn Autel, 
&n$ reilçntir quelques reproches & remords 
de confeieneçs : comme fi ce Pourtrait de la 
plu$ eminente pureté du Giel leur parloit & 
îe rendoit éloquent par fon filence , ainÇ les 
Miracles faits au fond de lame, y font beau- 
coup plus frequens & plus admirables 
que «eux qui ne fe font qu'en faueur du 
Corps* 

C'cft vne tradition bien commune , que 
Vm 4 veu quelquesfois céte Maieftueufè 

Digitized by GoogI 



de VI. Dame dé tongre. i i 

Image changer de cou.eur , comme yn mi-» 
roirde beauté volontaire, & fingulierçment 
au jour & à l'heure anniuerfaire de Con en- 
trée, à Tongre : que Ton v voit encore quel- 
quesfois cftinceller & reluire fur la douce 
Majefté de (on vifàge, des petits rayons auec' 
des traits de couleurs &dé loîiiflbns ecle* 
ftes qu'on ne fçauroit exprimer. Si cela eft; 
C'eft fans doute que les Cherubi ns (pc&a- 
tcurt & admirateurs de ce Diuin Propiçia- 
toire, viennent celcbrer là Dédicace de &*• 
Chapelle en Terre, comme Chapel ains de fa; 
Xhapelle Royale au Ciel.Quoy qu'il en toit, 
U y a affez d'autres mcrùeil es très* mtlientW 

Sues, qui rendent céte Effigie de la Screpii-^ 
me Prirtceffe du Paradis , grandement vc» 
nerable & aux Hommes - & aux Anges. Êû 
voicy l'Hiftoirc, tcrteauêea tant de vérité, 
de candeur & de fidélité, qu'il en eft requis 
aux véritables louanges de laMcrede Dieu*. 

CHIP ITR E IV. 

Les Prodige s & Merueilles du Tranfport de Nj. 
trç Dame de Tongre > far les Anges. 

L'Image miraculeufe de Nôtre Dame de 
Tongre, a efté vifiblement apportée pat 
les Anges en vne nue blanche &Jumincufe, 
dans lelardin du Château de Meffirelle* 
ûor, de Tongre , Seigneur de ce Lieu, Tan 
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mil quatre-vingt vn , le premier iour de lé- 
vrier fur les onze heures de nuit, auec vnc 
douce harmonie dAnge* , & vne fuauitc 
d'odeurs infini nement agréables. 

La Sainte Image paroifToit majeftueufe-* 
ment affife dans cete nue blanche, comme 
dans vn Trône & Pavillon de gloire: La nue 
beaucoup plus rayonnante que le Soleil , p- 
dairoit tout le Territoire comme en vn beau 
Iour & plein Midy : & çe lieu environné de 
lumières, retentiffoit aux concerts harmo- 
nieux des Chœurs des Anges, qui chantoient 
des Airs du Paradis. 

L'Air difti Joit des ôdeurs & parfums du 
Ciel j le Ciel eftifteelloit des Globes de Feu 
cjiafïcs-teacbres de la Nuit; & la Nuit chaor 

fée en Iour , pretoit fon ûlence à la Mufique: 
e; Anges pour honnorer l'entrée Royale de 
céte Vénérable Image en ce lieu de Tongre f 
qui fembloit être changé en Firmament , le 
Firmament en Soleil , rAir en baume très- 
odiriferant , & le jardin de Meffire He&or 
en. vue Cour Celefte 

Les habitans du Lieu , à la veuë de, ces 
merucillcs, & au fon rauiffant de la Mufique 
des Anges , furent tellement feifis d'admira- 
tion, de joye , & d allègreffe , que parmy ces 
lumières, ces odeurs, ,& mélodies du Paradis, 
ils pouuoicnt fort heureufement difputer , 
feauoir s'ils eftoienc eleuez dans le Paradis , 

OU U 

\ 
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de K.DàmeirTmgtt. ij| 
ou fi< le Paradis cftoit dtîfcendu en Terre. 
•> Meflïre He&or en étant aduerty , fit auffi- 
tofr lcucr cous fes domeftiques , & ,aueugle 
qu'il était ,ic fie conduire au Lieu oii paroi£- 
ioient ces meructlles , Se où ja fes Manans 

v & Sujets s'étoient affemblêz en grand nom- 
bre , tous extafiez Se (aintcmcnt rauis à la 
contemplation de céte Majeftueufe Image 9 
&des prodigieux triomphes de fbn Trans- 
port en ce Lieu : & entendans ces concerts Se 
mélodies des Anges, & adorant ces deiiees Se 
parfums du Ciel , il adorait en fort Coeur 
ce qu'il ne pouuoit apprendre par les yeux. 

Ces ïàcrez & prodigieux Triomphes , et- 
chantilions de la Gloire Eternelle , durèrent 
vnc. heure & demie Scd'auaatage. 
- Ores fçauoir fi U Sainte * tm age à Vjyfixntde 
fin entrée au lardln , s*ejt aufi-tôt repofee fur 
quelque arbfifjeau ou furvn parc à fleuxt ( peut 
être dors coauertde neige ) ou bien fi elle a ejlé 
quelque efpace de temps diuinement fufpenduë 
en VAir dans ledit lardin , & auft long-temp s 
qu'a duré la! Mufique des Anges, quiluy ont peu 
auoir fabriqué en l'Air vn autel des Pierres du 
Taradrs , au cofté duquel ils allumoient leurs en— 
cenÇoirS y & deuant lequel ils chxnt oient leurs 
Motets y tous humiliez, deuant ce Trône de Gra- 

- ce & de Gloire > à la façon des 24. ViAlards de 
% VApocdjpfe ; Vaifioire n'en dit mot , ce qui fe 
lai $ % m% plus deuots à méditer, auecles circon- 

gtnees 
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fit ne es de l'an 9 du tour , & de l'heure de fon en- 
tré Ry tle à Tongre , qui ne manquent pas de 
mystères , non plus que le lardin, qui eft i prefent 
changé en l'Eglife Paroifiide, en laquelle on celem 
bre tous les ans aue: beaucoup de refiouiffances , de 
folemmtez, & de Deuotions , lehur& ïbtur* 

, anniuer faite du diuin Transport de céte Image 9 
qui eS la veille de la Purification de Notre Dju 
me • Sur les onz^e heures de nuit , onj chante de 
toute antiquité Mimes folemnelles , fuiuies de U . 
troce fion, & à l'heure mfme q ne les Anges mi+ 
rentfn à leur Mufique, qweftfur le: douz* heu- 
res & demie après la minuit , on y chante tous les 
ans la Hejfe folcmnelle , par priuilege accorda à 
perpem.é: Attec indulgence pleniere concédée 
par N. S. P.ie Pape Vr bain VU \ à toutVonfre* 
tes & Coupeurs, qui confeffez* & communiez. „ 
feront ladite Eglife > &c. 

Sur les douze heures & demie après mi* 
nui:, le Ciel éteignantfeslumicreSiles Angefc 
niirent fin à leur MufiqucjSc Meflïre Hettor 
ne voulant laiiFer fans honneur ce don du 
Ciel , fir porter limage auec beaucoup de 
reuerence en la chambre, à deffein de la faire 
folemneiiemenc traniporcer le matin à TE- ■ 
glilè Paroiflïale , ordonnant qu'elle fut foi» 
gneufement gardée , & veiiiee tou?eia nuit 

' par (es doraeftiques, auec leiquels il demeu^ ~ 
ra iufques au iour en prières & deuotions. 

; * ; * C H \+ • 
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CHAPITRE V. 

Trois mres miraculeux Tranfports de la même 

Image par les Anges. 

Premier Transport. 

LE même iour , qui eftoit la Féte & Sa- 
lemmtë de la Purification de Nôtre Da- 
me,du matin immédiatement deuant la Mcf- 
(è Paroiffiale , le Paftcur vint proceffi onelle- 
ment de fbn Eglife de Tongrc Saint Martin, 
auec tout (on peuple , au Chafteau de Mef- 
firc He&or, receuoir céte precieufe Image 
auec Croix , luminaires & Confanons , & 
fuiuy dudit Seigneur & de tout le peuple , il 
la porta (olemnellement en kdite Eglifè, 
pour y être publiquement honnoréçgj où elle 
fut deuotement expoféc lur le grand Autel; 
mais ô merueillei 

Ce même iour lur les onze heures de nuit, 
la Sainte Image lortit vifîblement de Ton- 
gre Saint-Martin , Se fut rapportée par les 
Anges dansle même Iardin de Meffire Hé- 
âor , auec autant de pompe & de magnifi- 
cence que le jour précèdent , dans vne nue 
blanche & lumineufe, auec tant de mélodies 
1 & (buèfues odeurs que Mefinc Heâor (qui 
s'y fit conduire derechef) & les Habitans du 
Lieu fpedatcurs de ces merueilles, penfoient 
• fà par auant-gouft , poffeder les délices du 

Paradis, 

• ■ 
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Paradis, & ces Triomphes durèrent encore 
plus dVne heure & demie. 
. Sur les douze heures & demie après mi- 
nuit, quand le Ciel eut retiré fes lumières, & 
que les Anges eurent terminé leur Mufique, 
le Seigneur Hc&or tout tauy,dans je ne fçay 
quels tranfports d'allegrefle & d'admiration; 
d'vne viiite fi honorable , fit derechef porter 
limage dans fon Cabinet , auec beaucoup 
d'honneur & de reuerence , fit veiller fes do- 
mettiques , 5c pana encore la nuit auec eux, 
dans des indicibles (entimens de pieté & de 
deuotioo.. 

- 

• * m 

Devxiesme Transport.' 

• * 
■ 

LE même jour du matin, lima gç futpor- 
tée lolemnellement pour la féconde fois 
en l'Eglife Paroiffîale, auec autant & plus 
d'ippareil & de vénération que le jour pré- 
cèdent , pour y être particulièrement honno- 
rée: Se de vray qui n euft jugé que céte belle 
Arche d'Alliance ne pouuoit mieux loger 
qu'en la Maifon de Dieu ? 

Nouueau Miracle?ce mérçie jour fur les on* 
zes heures de nuir,çéte Vénérable Image fbr- 
tit pour la féconde fois de l'Eglife Paroiffiale, 
& fat encor rapporté paries Anges , dans le 
même lardin du Seigneur He&or , auec au* 
tant de parades , de triomphes & de réjouit- 

fànces 
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lances que les j ours précédents. Heureux 
Iardin, enrichy d'vn h facré Depoft ? 

Alors le Seigneur He&or jugea bien, que 
laMére de Dieu luy demandoitfoh Iardin, 
pour y eftre honnoree en fon Image, & pour 
en f ire vn Iardin de délices fpirituelles , ou 
fes DeùOts pôiir^oienc cùéiHiï lés fleurs & 
les fruits de lès faueurs. Et pour ne rien faire 
qu'auec prudence & meur aduis , en matière 
de fi grande importance , il trouua bon d'en 
aduertir le Reuer fcndiflïme Eueerue dé Cam- 
bray, Gérard II* afin que par Ion authoritë 
le tout faft authentiqué , & publié par tout: 
le Monde. 

Sur ce, l'Image fut laiifée en fon Lieu dans 
le Iardin , & le Seigneur Heéfcor h'ofa plus 
permettre qu'on y touchât fans l'àdueu de 
îbnEuéque, auquel iienuoya pôuirce fiijçt 
vn fien Gentil-homme nommé îean de Bru- 
gèlëttcs, auec lettres eferites en fon nom, de* 
clàratifues de tout ce que de/Tus. Les Lettres 
furent leuës en plein Confèîi ; L auis & la 
fefblution- de Mônfèigneur de Caihbray Se 
tle fon Vicariat , bien joyeux de cesmerueil- 
les , fut d enuoyer au Lieu quelques graues 
& vfertucux Gommiffâires d'enqueftes pour 
s'informer pleinement de la vérité & des cir- 
conftanoes du fait. En fuite dequoy furent 
députez quatre notables & fignalçz Perfbn- 
nages de Cambray àTongrc,à fçauoirlean 

Muquet, 
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Muquct, 8c Piorre du Mont Auditeurs de la 
Cour , accompagnez de \tfïllame du Cha^ 
fteau , & de Robert le Brun auec ordre & 
charge de s'informer juridiquement & fidè- 
lement de ce qui en étoiu 

Troisième Transport* 

• ■ *' ....... 

MEffieurs les Députez de Cambrajr , 
étans , arriuez à Tongre f le deuot Sei- 
gneur Hc&or inuita Je Seigneur Pierre de 
Bellœil (on beau fils , & Ip Seigneur Iean de 
H eufTegnies , Illuftres 8ç généreux Cheua- 
liers, 6c piufieurs honnorables Ecclefiaftiques 
Se Gentils-hommes , de venir hônnorer la 
troifîéme Proceffion ± & le troifîéme Trajet- 

» R ' * 

, port de l'Image de Nôtre Dame y qui le dc- 
uoit faire de Ion Lieu , à l'Egliie Paroiffiale " 
de Tongre Saint-Martin. • ./-! * 

Le Seigneur Heâor fe confiant que la Me- . 
rc de Dieu confirmerait , derechef le choix 
qu'elle failoit de ion Lieu , & Ipcciallement 
en céte_occjifîon , où il /agiffoit de fon hon* 
neur, plein de foy & dp pieté,fit leuer l ima- 
ge de fon Iardin à la vçue: des Députe^ des 
Ecclefiaftiques , Cheualiers & Gentiisrhom- 
mes,& de tout le peuple. Elle fut donc por- 
tée proceffionnellement pour ïa troifîéme fois 
en l'Egliie Paroi/Iîale^& folemnellement ex* 
pofée for le Maître Autel* " 

.y Sur 
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- Sué ce , Meffieufs les Dcputez eftoient 
plcinsdedefiisSc d cfperincc de voir ie rc- 
tour miraculeux de céte Image, ainfi que 
pluficuts auoient jà veu. Sur ces attentes, 
îçaucar ficelle reuiendroit encor dans fon Iar- 
din, & en quelle manière, de commun auis & 
confiai fut>dreflée v ne Tente au chemin, en- 
tre ledit Iàrdin & Tongrc Saint-Martin, dans 
laquelle deux Députez de Cambny fc tin- 
xéht a auec plufieurs EccUfîaftiques; ardam- 
ment ;dcfîreux dé vdir le fucecs de leur at- 
tente ; & lès deux autres ïé mirent en fenti* 
nelle i dans le Château du Seigneur Hedor, 
qui eftoft contigu audit Iàrdin auec les Sei- 

tncurs Pierre de Bel lœil Jean de Heyiïegnics 
t plufie&s' Gentilshommes, : 
^ vhofe adorable ! ce même iour £ur le point 
d'onze heures de nuit,voicy cetc Augufte & 
Venelle Image fortir viûbicment de PEgli- 
(e de Tongre Saint-Martin,aucc la Mufîque 
des Anges , couronnée de lumière & de 
gtoite: r porirée en l'Air tpiit parfumé d'odeurs 
trcs-agreablc^ dans vnc nue blanche^cofnme 
dans vnPauiiion éclairé de Soleil$,& paffant 
droitau deilus de là Tente des Députez & 
<les Ecdefiaftiques , fpédaxurs & admira- 
teurs dexesmerucilles^auffi bien que tous les 
autres> qui eftoient & aux portes Se aux £e« 
neftiès du Château, elle fut rapponec par les 
Anges dans le méraelardin,auec vne indicé 

Me 
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ble 1 jcffcjextalc & ttan/port de tout ce Mon» 
fie tje peuple aflémblé , ; qui contenoploit cet 
diuins Myfteres qui leur rauiffoicnt le , cœur 
de joye & d'àllegrçile * les yeux de lumie* 
jes & fplendeurs çeleftes , l'ouye de rredons " 
Çc mélodies Angéliques , & l'odorat de par* . 
fums & fouéfues odeurs. Ces prodiges du- 
rèrent vtie .heure & définie & dauantage. 
Qui n euft eu le cœur, les lens& l'cipritra- 
uis parmy ces Chœurs, ces Airs, & ces dou» 
peurs du Paradis I suffi leurs doux attraits 
eleupient ces belles Ames à de hauts élans 
d'Amour;, de reuerence , de pieté» d'admira» 
. tion, & d'action de grâces. 

ChAPITRE.Vi 

Les Députez mec tous les Ecclejiajliques, Cbetu» 
liers & Gentils-hommes ajfentl/lez, tant au 
Chapeau qu'en la Tente i viennent hohn*- 
ter l'Image font le Urdin. 

CEs.Myftcres facrez-Otints achcuc2,tout 
ce monde de peuple qui étoit , & dans 
la,Tcnte,& au Château du Seigneur de Ton- 
gre, fë rendit au pluftôt dans le Iardin*pour 
y falûer la Sainte Image, deuant laquelle 
Meflîcurs les Députez humblement profiter* 
.nèz les genoux en Terre , les main» jointes, 
.les larmes aux yeux , les yeux au Ciel , le 
xœur embrazé d'amour vers la Mere de 

Pieu, 
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Dieu , luy firent céte humble prière* 

O Marie Mere deMifericorde 9 nôtre Trincejfe, 
Mère & Aduocate qui du bien-heureux 
Thrêne de vkre Gloire , ne ceffez. d'aduocajfer 
pour vos panures Seruiteurs vers votre Fils uni- 
que , luj montrant vos Mammelles virginales^ 
desquelles vous Vauex. allaité, nous vous remer- 
cions du plus pur de nôtre Cœur , de ce qu'il vous 
a pieu jetter les Rayons de vos yeux pitoyables fur 
nous, & bien-heur er ($ Lieu de votre f ointe & 
facrée prefenee, & vous y rendre familière (vous 
ô Souueraint Vrinceffe du Faradis) par les glo- 
rieux Tranfports de votre Image chez, nous pan- 
ures & petits vermiffeaux de Terre. O Sainte 
Mere faites nous dignes d'vne telle faueur ! & 
Comme votre Vils aggrea les deniers de la paume 
Vefue , receuez. nos cœurs , & nos volontés $& 
ce peu , vôtres ce rien que nous fommes , en hom- 
mage & recompenfe : fauorife^ & Hlufirez, céte 
• Contrée, efpandet les influences de vos grâces fur 
ce Lieu 9 qu'en toute humilité & reuerence nous 
Conf ocrons aux pieds de votre facrée Majtfté. 

Toute la nuit fe pafla en prières &deuots 
entretiens , qu'eurent par enfèmble tous ces 
bons Seigneurs , & les Députez, qui veille-* 
rent limage tout la nuit; bien réjouys d'auoir 
eu le bon-neur de participer aux Triomphes 
l de ce diuin Tranfport. On n'entendoit en ce 
Lieu qu'étonnemens & réj ouiflances mêlées 
dedeuotions* 
" C Tous 

- 

Digitized by Google 



t 

23 Hiftoire admirable 

Tous les deuoirs d'Enqueftes de tout ce 
que deflus s'eftant autfrenriquement paflez* 
le tout fut porté au Bureau de la Cour de 
Cambray. Sur ce limage fut couuerte dVne 
Tente ou Pauillon , attendant qu'on luy ba- 
ftiroit vnc Chapelle. La pauureté du Lieu ne 
clirpinuoit pas pourtant la dëuotion, car on y 
accouroit de tous coftez , & Ton fe compor- 
toit dans ce Iardin auec autant de refpeâ: & 
de reuerence , comme fi ce fuft vn petit Pa- 
radis. Auiîi étoit-il jà îlluftré de plufïeurs 
Miracles, comme, vn théâtre où la Reine du 
Ciel étaloit aux habitans de la terre mille 
preuues de (à Bonté. 

CHAPITRE VIL J 

• Approbation des miraculeux Transports de < 

V Image. 

E ReuercndifEme Euéque de Cambray. 
j Gérard 1 1. deuëment & pleinement in- 
formé de ces quatre diuins Tranf ports de 
limage de Nôtre Dame de Tongre,> il en 
donna Lettres Patentes d'Approbation, or- 
donnant que la publication çn fût faite par 
tout fbn Diocefe , à la plus grande gloire de 
Dieu & de fa très-digne Mere : &:touché de • 
deuorion de voir céte Image , fit vœu de la - 
venir honorer, & à' cet effet fit denonçer aux , 
Curez circonuoifins fa venuç à Tongre pour • 

le • 

k 

0 

* 
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le 1 7. de Février , auec ordre de s y trouuer 
tous au même unir; * " aU 

Ils obéirent tous au commandement de 
rEuequé , 8t vinrent procêmonnellement à 
Tongre reîiétus de leurs habits facrez , la 
Croix & Çonfanons de leurs Eglilès , deuo- 
tement fuiuis de leurs paroifliens , tant pour 
y faîiïer céce Image,que pour honnorer TOT- 
fice Diuin que leur Prélat y dêu oit célébrer, 
lequel fe réndit auffi le même iôur à Tongre, 
où après aiioir adoré la fainteiédu Ljeu,il 
fie la Prédication, bénit le Iardin &' tout l'en- 
Clos & pourpris du Château de Meflire He- 
dpr , & célébra le premier la Méfie fur vn 
Autel dreffé dans la Tente deuant la Sainte 
Image, ' ' i 

Les prémices facrées de ce Lieu fembloient 
vouloir contre-imiter la Féte Se les Offices 
que les Anges y auoient célébrez peu de 
iours auparauant;& on ne fçait point fi l'Air 
de Tongre ne diftilloit pas entore quelques 
fbuëfues odeurs du Ciel , dont il auoit eft é 
n'agueres parfumé par les Anges : fi eft-ce 
que le Reuercndiffirae de Cambrajr le trou- 
tioit fi (atisfait, & fi doucement attaché à ce 
Lieu , qu'il y fejourna trois iours. Et il eft à 
croire, qu'alors a efté marqué & defignéle 
Toi*r de la Proccffion, que l'on nomme tn- 
cor aujourd'huy le Tour de Nôtre Dame, 
qui eft le circuit des Iardinages du Château 

C z de 
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de Mcffire Heâor, l'vne des plus anciennes 

dcuocions des habitans & pèlerins de Tongre, 

CHAPITRE VIII. 

L'Ercttion de la Chapelle de Nôtre Dame de 
Tongre far le ministère des Anges. 

• 

CIncquânte quatre iours après que li- 
mage eue fait fon entrée à Tongre , Se 
trente-huit iours après la Benedi&ion du 
Iardin, où elle auoit efté pofée par les An- 
ges, le 27. de Mars de Tan 1 08 1 • ont eftez 
jettez les premiers fondemens d f vne Cha- 
pelle , qui fut incontinent vifitée d'vn con? 
cours innombrable des peuples, qui y accou- 
r oient de tous coftez. 

Le 28. d'Avril enfuiuant, les ouuriers qui 
bâtiffoient la Chapelle,n'ayans plus nuls ma* 
teriaux ny pierres , ny chaux, ny fable pour 
l'adbeucr, le lendemain matin ils en trouue- 
rent plus de vingt charées , tranfportées de 
nuit, d'Anthoing à Tùngrç , par le feui mi- 
niftere des Anges : & pour tout chariot , on 
ne vid qu'vne Pèlerine habillée de blanc, qui 
difpofoit & appreftoit ces matériaux. Ce 
beau Miracle auec les précédents a efté apr 
prouué par le Reuerendiflime Eue'qùe de 
Cambray Gérard IL 

La Chapelle ne fut pas fi-tôt acheuée, que 
la deuotion & le concours des pèlerins s'aug- 
mentèrent 
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mentercnt de plus en plus, ce gui fut caule 
qu'elle fut bien-tôt après érigée en Eglifè 
Paroi fliale, fille & fecours de Tongre Saint- 
Martin , comme il appert par plufîeurs an- 
ciens Tiltres. Et l'an 1 5 2 \ . le 24 . de Iul- 
lct, elle a efté émancipée de fa Mere , & éri- 
gée en Cure particulière par Monfeigneur 
Robert de Croy 1 1 1. de ce nom, Euéque de 
Cambray, 

CHAPITRE IX. 

Vlnftitmion de la Confrérie de Notre 
Dame de Tongre, 

— * 

SI Tongre eft vn Lieu de délices aux Et 
pries du Ciel, ilnel'eft pas moins aux 
Anges de la Terre. Le Souuerain Pontife 
Vrbain 1 I. 7 a canoniquement e rigé vne II- 
Iuftre Coiifrerie,fbus le Tiltre de Nôtre Da* 
me, qu'il a ornée & enrichie de plufîeurs Inw 
dulgences , ainfî qu'a fait N. S. P, Vîbàitï 
Vllt 

Céce Confrérie de Nôtre Dame de Toh« 
gre a été confirmée du Ciel l'an 1 21 j\ en 
la proteâion miraculeufe des villes d'Ath, 
Valenciennes , Tournay & autres contre la 
Pefte & Mort fubite,qui n'efpargnoient per- 
fonne,finôn les Confrères & Pèlerins de Nô- 

■ 

tre Dame de Tongre, fur lefquels ces horri- 
bles fléaux <îe Dieu n'eurent non plus d'a- 
" ' C 3 «îkion, 
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àion, que le feu de Tardante Fournaile de 

Babylone , lur les trois petits Hébreux. 

Céte fainte Confrérie honnorée depuis 
plus de cinq cents foixante ans dVn nombre 
infiny de Confrères & Confœurs , ett fi cé- 
lèbre en ce Siècle affligé de Fièvres malignes, 
Contagion , & Mort fubite , que dés l'an, 
1 629 . 1 auquel N. S.PJe Pape Vrbain VIII» 
l'a illuftre de nouueiles Indulgences ) vn> 
nouueau Monde de peuple a donne fon nom 
en ce beau Liure de vie / aùec taht de bon- 
heur, qu'il femble que l'Arbre de vie foie 
planté dans le lardia de Tongre , comme 
dans vn Paradis celeftement terreftre. 

• 

Chapitre x. 5 v .. 

. * - - 

„ Indulgences oâroyes par quinze Cardinaux. 

• ... » , 

Y 'an 1 y 24. le ±0. d'Avril quipze Cardi- 
JL* naux à fçauoir : 
Alexandre Eueque de satin. , , 
Antoine Eueque de Prenefiin , & Pi erre/ 

Euéqtied'Albe. 
Marc Cardinal de S. Marc. 
L a vre n t Cardinal des quatre Couronnez*. 
Iean Cardinal de S. Balùme. 
Lovy s Cardinal de S. Sabine. 
Iean Dominic Cardinal de S.If^ndeuantU 

Porte-Latine., ■ • 
Sç ar a m y t i A Cardinal de S. Cïriaqae aux 

Mings. . Pompée 



Digitized by Google 



de Ht. Dame deTongrei 27 
Pompée Cardinal de l'Eglife des douie Apôtres. 
DoMiNic Cardinal de S. Clément. 
Lavrent Cardinal de S. Anattafe. 
F erdin ani) Cardinal de S. Pancrat. 
Christophe Cardinal de Sainte Marie in Àra 

Cali Prêtre, & Iean Cirdirtal de S. Cofnie.& 

S.Damian,J)iacre. 

.* / • . ■ 

Ont accordé à perpétuité, à tous Pèlerins 
& Bien-fai&curs de la Chapelle de Notre 
Dame de Tongre,penitens & confeflez,cha- 
cun cent iours d'Indulgences , qui font en- 
semble quinze cens iours, es Feftes de la Nà~ 
tiuité, Conception , Purification, Annoneia^ 
tion & Affpmption de Nôtre Dame 5 par v ne 
Bulle qu'ils ont donné munie de quinsge 
féaux , qui fe g^rde enepre^ea l'Eglife 4c 
•T°ngre. 

C H A PI TRE XI. 

Indulgences de. la Confrérie- Notre Dante, p4f 

N. S, P. Yrbain VIII f 

L'An 1^29. 167. de May N.S.P.lePapç 
Vrbain VIIL a oftroyé à perpétuité à 
tous fidcls,. qui confciïcz Se communiez, 
s'enrolieront àladitte Confrérie. 

s r 

Indulgence pleniere au iour de leur entrée r 
Indulgence pleniere auiour de U Purifica-i» 
tion de N. Dame, depuis les premières Vef- 

C 4 près, 
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Sres, iufqucs au Soleil couchant dudit iour, 
tous Confrères & Confœurs qui confclfez 
& communiez , prieront Dieu en TEglile 
duclit Tongre , pour 1 exaltation de Nôtre 
Mere la fainte Egiifè, l'extirpation des here- 
fiesja paix & l'vnion des Princes Chrétiens, 
& le falut du Souuerain Pontife. 

Indulgence pleniere à l'article de la mort, 
inuoquaritde cœur, nelepquuant débou- 
che 5 le S. Nom de Iesvs. 
Indulgences de feptans & fept quarantaines 
Es Fêtes de l'Annonciation , Natiuit J 8c 
Aflbmption de Nôtre Dame , & au iour de 
Saint François, priant comme deflus. 

Indulgences de f nxante tours. 
t. Entendant la Mefle& autres offices di- 
lûns en ladite Eglifc. \ 
*z. Aflîftant aux Procédions approuuées par 
l'Ordinaire. 

3 . Aflîftant à cnfèuelir le s morts. 

3. Accompagnant le Treffaint Sacrement 
e r Autel lors qu'on le porte aux malades, 
ou eftant empefché recitant en deux genoux: 
au fignal de la cloche, vn Pater & vn Aue Ma- 
tia pour le malade. 

f ♦ Recitant cincq ?ater8ccincq Atte Maria, 
pour ks Ames des Confrères & Confœurs, 
trépafTez en la grâce de Dieu. 

6. Moyennant la paix entre les ennemis. 

7. Ramenant quelque deuoyc au chemin de 
khit. 8. En- 
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8. Enfeignantlesignoranscequi appartient 
àleurfalut. 

9. A chacune des actions fiifditcs & de 
toute autre œuure pieufe , il y a foixante 
iours d'Indulgences. 

- 

CH APITRE XII. 

Indulgences concédées par MeJSre François Van" 
der-Burch, Arcbeueque de Cambray. 

L'An 1642. Ie8. d'Aouft , Monfcigneur 
l'IlluftrilEmc & Reuerendiffirne Fb an- 
çois Vander-Bvrch Archeuéque&Duc 
« de Carabray , tres-affectionné à la Mere de 
Dieu, honnorée en Ton Image deTongre, a 

donne' à perpetuité,chaque iour QyARAN- 
TEIOVRS de Pardon, à tous Fidels Chré- 
tiens qui viûtansla Chapelle de Nôcre Da- 
"me de Tongre , y réciteront deuotement 
cinq Pater nofler, Se autan: d'Aue Mm* pour 
les neceflîlez de PEgltfè. &c 

CHAPITRE XIII. 

- 

w 

Indulgences flenier es & Autel prïuilegê coneedez. 

far Innocent X. 



L 



'An 16 ç 0.21. de Met N. S. P„ le Pa- 
pe Innocent X. a inftitué pour chaque 

anne'e> 
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année , le terme de fept ans , à commcnççr 
l'amé^i. des Prières de quarante heures 
en l'Egiife de Tongre , auec Indulgence 
Pleniere les deux iours , pour tous Fidels 
qui confdîez & communiez y aflïfteront , 

{>rians Dieu pour la Paix & Concorde entre < 
es Rojrs.& Princes Chrétiens, extirpations 
des Herefies , l'Exaltation de Nôtre Mere la 
Sainte Eglifè. 

La même Année 22. delullet il apriui- 
legé ie Maître Autel de TEglife, enfaueur 
de la Confrérie de Nôtre Dame , & aaccor- 
dé la deliurance d'vne Ame du Purgatoire , 
à chaque Méfie de Requiem qu'on y célébre- 
ra , pour l'Ame de quelque Confrère ou 
Confceur trépaiTce, tous Içs Lundis , & toxim 
te l'Oâaue des Ames, 

C HA PIT RE XIV. 

, - .» 

I auguïlc Confrérie de Saintt lofepb érigée en 

l'Egiife de Tongre. 

L'An 1652. a été canoniquement érigée 
dansTEgiife de Tongre , en la Chapel- 
le nommée du S. Sacrement , la faune & Mu- 
ftre Confrérie du glorieux Patriarche, Saint 
Io/eph , tré-digne Efpoux de la Bien-heu- 
reufe Vierge Marie , & Pere nourricier de „ 
Nôtre Saiiueur I E s v s. 

... • , <. , 
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KLS.P. le Pape Innocent X. a donné à tous fideù 
Chrefiiens , qui conférez* è> communiez* 
s'enrolleront à ladite Confrérie : 
Indulgence pleniere au iour de leur entrée. 
„ Indulgence pleniere au. iour de S.Io.seph 
depuis les premières Vefpres iufques au So- 
leil couchant dudtc Iour , à tous Confrères 
& Confœurs qui coafelTez & communiez 
vifîteront fà Chapelle , & y prieront Dieu 
pour la paix & concorde entre les Princes 
Chreftiens , l'extirpation des herefies , & 
l'exaltation de la Sain&e Eglifè. 

Indulgence pleniere à PArticIc de la mort, 
inuoquant de cœur , ne le pouuant de . bou^ 
che , le Saind Nom de I e s v s. , ; 
: Indulgences de feptans & fept quarantaines • 
/Es Feftesde IaNatiuité. Annonciation, 
Vmtation & Aflbmpcion de Notre Dame, 
vifitant ladite Eglife de Tongre ,confeflc 8c 
communié & y priant Dieu comme dciïus. 
Indulgences de cent iour s à chacune des 
attions fuiuantes 
1. Entendant la Mené , ou quelque autre 
office diuin en ladite Eglife de Tongre. 
*z. Affiliant à quelque affemblée de la Con- 
frérie en tout tel lieu que ce fuft # ; 

3. Logeapt les pauures. 

4. -Moyennant la paix entre les .ennemis. . 
y.. Accompagnant le corps de quelque fi- 
del Trepaiîé à la fepulture. 

6. AI- 
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6. Allant atftc Proce/fions approuuécs par : 
l'Ordinaire. 

7. Accompagnant le S. Sacrement de 1 Au* 
tel f foit qu'on le porte en Proceflion , aux 
malades , ou autrement , & ne pouuant Tac- 
compagner , recitant vn Pater Se Aue Marta> < 
au fignal de la cloche qui fè donne à cet e£- 
fed, 

8 . Recitant cincq Pater nofler 5 & cincq Aue 
Maria , pour les ames des Confrères & Con- 
fœufs trépaflez. ; 
57. Ramenant quelque deuoyé au chemin 
de falut* 

ïo. Enfeignant lés ignorans ce qui concer- 
ne leur (alut. 

1 1 . Finalement à toute a&ion de pieté ou 
de charité on gaigne cent iours d'Indulgen- 
ces, comme il appert par la Bulle , en date 
duzc.de May iéf z. 

CHAPITRE XV. 

Vlnftitution de la Confrérie des Uerchiers» 

LE Souucrain Pontife VrbainI I. ayant 
» canoniquément inftitué la Confrérie de 
Nôtre Dame en fa Chapelle de Tongre , le 
Comte de Haynau Bauduin 1 1. fils de Ri- 
chiide zélé à îa décoration de ladite Chapel- 
le, luy a rendu fon Pays & Comté de Hay- 
nau tributaire, par Pere&ion de la, Noble i 
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& Auguftc Confrérie des Merchiers , qu'il 
y a eftably , de l'adueu même & authorité de 
Sa Sainteté, auec ordre & mandat à tous ' 
Merchiers de Haynau de syenrooller, & 
payer hommage à laditte Chapelle. 

Cèpe Confrérie des Merchiers , ïèmblc 
ctre la Mere des Confréries érigées es Villes 
de Haynau , fous le tiltre & Tinuocation de 
S. Michel ( bien qu'elles ay ent leurs confti- 
tutiûns & droits particuliers , pour l'entre- 
tien de leurs Chapelles ) & qu'icelles ne font 

3ue Confréries fubalternes , & filles 4e celle 
e Tongre j afin qu'en chaque Ville le Roy» 
des Merchiers de Tongre aurait ion Lieute- 
nant ( qui pource eft appelle Maître , Corn- / 
mis ou Conêtable ) pour procurer les droits 
& maintenir les priuileges de la Chapelle , & 
de l'Archi-Confrerie de Tongre , & en tirer 
d'iceux fidel rapport tous les ans* 

L'an 13 91. le f.d'Aouft le Duc Aubère 
de Bauierc &c. a ordonné à toutMerchier 
de Haynau de payer deux liures de cire à la 
Chapelle de Tongre à leur entrée dans la 
Confrérie , joint l'odroy de plufïeurs autres 
droits & priuileges dont la teneur s'enfuit 
tirées des Lettres Originales. 

■> ■ . 

ConftU 



> 
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Conftitutions & Priuileges de la 
; Confrérie des Merchiers. 

i.rM quelqu'un deuient Mercbier, il doit faire 

%y ferment à Notre Dame , au Roy & aux 
Confrères > qu'il entretiendra bien & loyaument 
if on fournir , les Droits & Ordonnance du Me* 
sliercejl qu'il aulnera de loyale Aulne, &pefe*~ 
ta dé loyal Poid , & de iusle Balance & quil de- 
liurera & donnera à chacun fon droit , & garde- 
ra hen & loyaument le4 denrées de fes Compa- 
gnons, commis lesfiennes, & 6-tôt qu'il aura fait 
ferment- , il doit payer ài'Eglife de N6tr*ï$ame± 
deux liures de are, &pour le vin du Roy & de* 
/ Confrères y dix fols tournçis. 

2. . St par deffaut de gaignage , il auenoit que- 
la Chandele de Notre Dame allât àdetlin, chacun 
defdits Confrères la doit entretenir de demie li- 
ure de cire < far an , fur amende &c. , « 

3 . £/ aucuns Merchiers en leurs affemblêcs di- 
fent , ou font iniure ïvn kl* autre , rapporter fe 
doiuent à l'Ordonnance des Confrères y fur l'a- 
mende de dix fols tournois moitié au profit de la 
Chapelle de Nitre Damé, &c. 

4. Pour entretenir la Chandele y & * la Pro- 
cefton pour les Confrères, Nôtre Dame de Tongrc 
à vingt huit francs Eftaux en plusieurs Vêtes du" 
Pays de Haynau , fi comme à Tongre, à Chierves, 
À Binche à Soignies 9 4 Brugelettes & à Mont i- 
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gny , parmy payant au Seigneur fix deniers pour 
la pièce de Terre, & pour le Bois. Et ne doiuent 
nuls Merchiers s'ajjeoir entre les Confrères def- 
fufdits ayons francs Ejlaux , |î ce n'eïl par le con- 
gé du Roy , ou de fin Lieutenant. 

y. é Si quelqiïvndefdits Confrères ayant francs 
Ejlaux es fêtes deuant nommées , laiffoït à venir 
trois Fêtes de fuit te fins hayonner \ il perd fin 
EHau , &onle peut & doit retiurer à vn autre, 
auprixd vneliure de Cire au profit de la v Cha- 
pelle de Notre Dame deTongre , jointe quelque 
reconn o ijjance au Roy & au Confrères^ 

,6. En nulles Eétes njAjfemùlees nulMerchier 
peut expo fer , ny vendre fis denrées , nj prêter , 
finon efpicheries , fans le congé dù)Roy , ou de fin 
Lieutenant j ny h ayonner deuant la veille de U 
Véte à soleil leuant, (fur l'amende de cinq folz.,& ' 
VEïlau perdu , Moitié d'icelle amende à la Cha- 
pelle de Notre Dame , l'autre moitié au Seigneur 
du Lieu ) ny mettre entre fis denrées femme , s'il 
ne Va*fpoufé,fur l'amende de cinq filz., ny valet, 
oufiruante , fils n'ont fait ferment au Métier, 
&ç. Et nulUerchier ne peut faire qu'vn Ejlau 
pour foy, & ynpour vn Confrère, fur V amende 
de cinq filz, &c. 

7. En toutes Eétes & Affemùlées , tous Mer- 
chiers doiuent s'afjemtiler pour faire rapport en 
la main du Roy , ou de fin Commis , tout ce que 
chacun Confrère fiait du droit & profit de la 
Chapelle de Nhre Dame ? fur l'amende de dix 
c'^.;.-- filz*. 
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jolz*. Et fi quelque malfaiteur s'embattoit entrée 
les Efiaux des Confrères , leur fat faut dommage 
de cas de crime , ils les peuuent prendre > arrêter, 
& mener en laprifon du Seigneur fans meffaire m 
8. Celuy qui efi eftabiyRojde par les Confrè- 
res , efi obligé de venir chacun an à Tongre auec 
fefdits Confreresja veille de la Natiuitéde Nôtre. 
Dame, lefeptieme de Septembre , faire bon com- 
pte aux Confrères des profits de la Chapelle de 
N. Dame, de [on année ; & pour luy ofter la cou- 
ronne s'il plait & femble bon aux Confrère s \& en 
créer vn autre y par l'eleftion de la plus faine & 
grande partie des Confrer es .Lefquels Priutlegcs 
accordez à ladite Confrérie par le Duc 
AvBERT de Bavière, 
Compte Palatin, du Rhin, Haynau , Hollan- 
de , Zélande, &c. Par Lettres patentes , don- 
nées en la Ville de Mons en Haynau , l'an 
mille trois cens quatre-vingt onze le cin- 
quième d'Aorift , ont eftez confirmez & ra- 
tifiez par les Succeffeurs Comtes & Souue- 
rains Seigneurs de Haynau* 
Charlesde B o vrGo i g n è &c. 
Pat Lettres patentes données en la Ville de 
Mîdelbourg en Zélande Tan 1469. le 3. 
d'Aouft, '* 

PHILIPPE ARCHIDVC 

D'A VSTRICBE, SCC. 

D uc de Bourgoigne, &c. Par Lettres paten* 
ces , données en Ta Ville de Bruxelles , Pan 

i486* 

». * ~* 



de N. Dame de Tongre. 3 j 

1486. le 2,4. de Février. Auec ampliation 
de deux Articles, dont la teneur s enfuit. 

1 . Et de notre plus ample grâce tuons pour le 
bien & augmentation d'kelle Confrérie ordon* 
nez. & ordonnons par ces pre fentes , que d'ore(- 
nauant tous les Confrères de ladite Confrérie, 
feront tenus d'être annuellement au tour de ladi- 
te Procefion de Tongre , & aller le tour d'icelle 
Troc ef ton > fur l'amende Xvnpatar que chacun 
défaillant fer a tenu payer. 

2. En outre auons prohibé & défendu , fro» 
, hibons & defendoas, que nuls Merchiers venant 

es meltes de ladite Confrérie, ne puiffent prendre 
aucunes Lettres de francs Merchiers hors de nos 
Vaysjour fous couleur ficelle s .être exemps du droit 
4ppar tenant à N. Dame, & a icelle Confrérie. 

Charles V, 
Lors parla diuine Clémence éleu Empereur 
des Romains , toufiours Augufte , &c. Par 
Lettres patentes, données en Bruxelles Tan 
I çzi.le i. d'Avril, Tan 3. de fes règnes des 
Romains, d Hongrie, &c. & des Elpagnes, 
&c. IC7. 

Philippe IL 
Roy de Caftille,de Léon, d'Arragon>de Na- 
uarrc,&c. Par Lettres Patentes, données Tan 
1 y 69.1e 16.de Fevrier,ran 1 5 .de fes règnes 
des Efpagnes & Sicile , & de Naples le 17. 

Albert et Isabelle. 
Par Lettres patentes , données à Bruxel- 

D & 
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les fan 161 f. le z6. de Nouembre. 

En fuite & vertu defquelles Conftitutions, 
tout Marchand qui veut être Merchier en 
Haynau, doit prendre Lettres de franc Mer» 
chier j que donne le Roy de la Confrérie en 
cetc forme : 

A tous ceux qui cet epre fente Lettre veyront ou 

oyront, N. Roy des Marchands Merchiers tenu de 
la Confrérie Notre Dame de Tongre lez. Ath en 
Haynau , Sçauoirfaifns que ie conflituë & eta* 
bly franc Merchier N,en la prefence de N. commt 
Confrère d'icclle Confrérie : fi commandons s 
tous, Roy > Lieutenant y Majeur & ifcheuim des 
Lieux que appartiendra , ne luy donner nul em^ 
pefchement de vendre fa marchandife de Mercbe- 
rie\ en toute Tête & Ajf emblée > quife feront su 
Pays & Comté de Haynaut , parmy payant au Sei- 
gneur du Lieu fix deniers tournois ; car il a tant 
fait par deuers moy que à Tour de Roy , Doyen 9 & 
Maître doitfuffire* Varletémoing decéte f re- 
fente feellee du feel de ladite Confrérie. 

Les Chartre* & Lettres Originales de la 
Confrérie lufmentionnécs , repofentes Ar- 
chiues des Confrères de S. Michel de la Vil- 
le d Ath, entre lefquels, on établit ordinaire- 
ment le Roy des Merchiers, lequel vient fo- 
Iemnellement tous ics an* , d'Ath à Tongre 
auec (es Confreres,aux premières Vefpres de 
la Natiuité de Nôtre Dame/aire eftat & en* 

feignement 
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{èignement des droits & profits , qu'il a 
referas l'année de ion Règne. 

Au temps dePereâion de la {ufdîte Con- 
frérie des Merchiers , la Chapelle de Tongrc 
arété authonfée, de pouuoir faire quête par 
tout le Pays de Haynau , comme appert par 
Lettres authentiques : & Pefpacc de plus de 
quatre cens cinquante ans,on a Éait annuelle» 
nftnt la quête en la Ville de Tournay , es Fê- 
tes & Solemnitez de leur Proccffion & Dé- 
dicace, pour la Chapelle de Tongrc, comme 
il appert par plufieurs anciens Regiftres au- 
thentiques & mémoriaux ,qui fonthonnora- 
ble mention de leurs lifcrahtez,qui commen- 
cent à s'cuetlier encor à prefent,par leur pieté 
Se deuotion enuers Nôtre Dame de Tongrc. 

CHAPI TRE XV. 

Là vie & faits mémorables de Mefire 
HeâordeTongre. 

PVis aue la Mere de Dieu a choifî le Iat* 
din de Meffire He&or de Tongre pour y 
être honnorce en fon Image.il ne fera hors de 
propos de faire voir au plus curieux , qui, & 
quel étoit ledit Seigneur Heâor d'origine & 
de naifTance, Il étoit de Flandre,de Noble 8c 
tré-IJIuftre Maifon : il naquit enuiron l'an 
103 9. il étoit Coufin de bien prés au Comte 
de Flandre , & de par & Mere , Neveu 

D2 au 
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aù Comte de Naraur, & Couûn germain aâ 
Comte de Saint Pol. C'étoit vu rerfbnnage 
jutant vertueux que Noble , il «oit bel 
Homme , de haute taille , fort & robufte à 
merueille , & luoic l'Ame autant releuée en < 
courage, que fignaîée en Vertus II eut deux ' 
Femmes : fon premier mariage luy donna 
deuxFilies: Le Seigneur Pierre deBelloeil 
époufa rainée y & le Seigneur Ghiftelltf la 
ièconde 5 durant les fiançailles defquels la 
Sainte Image fit fon entrée à Tongre. 

L'an 1077, vne cftrange & griefue mala- 
die le rendit Aucugle , & fut douze ans & 
demy dans les triftefles de fon aueuglcment. 
Ores comme les troubles & conl pirations 
des guerres s'ailumoient en Flandre, il auoit 
entre lès autres Terres & Seigneuries, parti- 
culièrement choifi pour fa relidence ordinai- 
re Tongre U Grande, (k prêtent nommée Ton- 
gre Notre Ddme à railbn de limage de Nôtre 
Dame y apportée parles Anges }où au temps 
jàcs diuins Tranfports de céte Image il viuoit 
en honorable viduité , âgé lors de quarante 
deux ans. La venue de céte Image en fon 
Lieu, &les fréquents miracles quis'yfai- 
foient , luy donnoient des indicibles conten- 
temens & confolations , dont il nourri/Toit 
touliours fès plus belles efperances , que par < 
les mérites de fa chère Maîtreffe, il feroit vn 
iour illuminé. 

Nonobftant 
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Nonobftant qu'il fût Aueugle, Dieu iè 
voulu* fèruir de cétc Ame genereufè en vri 
employ de gloire & d honneur. L'an 1 090. 
le 18. deïuin fur les onzeheuresde nuit, ce 
bon Seigneur fut fommé par vn Ange, Mcf- 
- lager de la Mère de Dieu, de prendre les ar-* 
mes, & d'aller au fecours du Roy de France 
( Philippe I. de ce nom ) qui s'étoit c&mpe 
entre Tourna^ & Lille $ & ce commande* 
ment Iuy fut réitéré par deux autres nuits 
fiiiuantes.à la même heure: les deux pre- 
mières apparitions le mirent bien enpetnej 
confïderant à quoy bon , vn Aueugle faire lfc 
Soldat? Le premier iour il en fut tout penfif, 
& creut que ce n'etoit qu'vn longe. Le 
deuxie'me comme il oyoit la Melic en la 
làinte Chapelle dans vn (àint tranfportde 
dcuotion, Dieu Iuy fit voir en Efprit la Sain- 
te Image auec des fentimens de ioye & de 
délices inexpliquables. Au troisième com- 
mandement de l'Ange, qu'ii euft à prendre 
viftement les Armes, le faon Aueugle dans 
vne aueugle obeïffance, rendit grâces &: 
louanges à Dieu, quitta auffi-tôt le lit , & 
paffa le refte de la nuit enOrailon. 

A l'Aube du iour après auoir entendu la 
Méfie, il fit donner auis dc fesdcflèins à fè* 
Parens & Amis , lans toutes-fois exprimer 
pour qui il prenoit les Armes ,ou pour le 
Roy, ou pour le Comte de Flandre fon Cou* 

D 3 fin* 
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un. Tous vnanimement fe donnent à fa fui- 
te, & particulièrement les Seigneurs de Bel- 
lœil, de Heuffegnies, de Ladcuze, de la Ha- 
maide, de Kieurain,Cheualiers bien tmuisj&c 
pluûeurs Gentils-hommes* Les Comtes de 
Namur & de Saint Pol bien étonnez de fit 
rcfolutioh , luy dépêchèrent à l'inftant de $ 
belles troupes qu'ils auoient à la main , fai- 
fant nombre de quatorze mille hommes , en- 
tre lefquels il y auoit deux cens Archers, 
Meffire Heéfcor ayant fait marquer tous (es 
eftandarts, dVne Croix blanche. 

Le 23 . de Iuin qui étoit vn Samedy , des 
l'aube du iour femit en chemin vers Tour- 
my auec fes troupes. A l'heure même de fon 
partement de Tongre, ic Roy en fut aduerty 
dans (à tente par v n Ange, auec promefîe & 
aiïeurance de vidoire ; ce qui Tanima d'at- 
tendre le fuccez des Armes, contre l'auis de 
fon Confeil , pris le iour précèdent. Sur les 
dix heures du matin Meffire Heftor arriua à 
Tournay,où il fut reçeu auec beaucoup d'ac- 
cueil, & il en fortit fur les onze heures, après 
auoir efté prendre congé die Nôtre Dame en 
fa grande Eglifè.Sur ce lesDeputez de Tour- 
nay courent à l'armée porter aduis au Roy 
deParriuée de Hedor de Tongre , & de fes 
belles troupes. - 

Le Roy bien rejouy de-ces nouuelles con- 
formes à la promefle de i' Ange^y anc fèçre*» 
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tcmcnt choifi douze de fes plus affidez , vint 
à la rencontre de Meffire He&or plus d'vne 
demy-lieuë. L'ayant en fin rencontré , mit 
pied à terre > ofta Ton heaume , &le fàlua 
numblement , & à peine l'eut-il enuifage, 
qu'on vid les larmes luy couler des yeux, de 
|i tendreffe & compaffion qu'il auoit, de voir 
que les yeux de ce bon Seigneur n ettoient 
que des troux ténébreux , dont il en adoi oit 
les infcrutables conduites de Dieu, de ce 
qu'il daignoit mettre la fortune de (à cou- 
ron ne entre les mains d'vn Aueugle. 

Meffire He&or étant aduerty que c'éroit 
le Roy qui luy parloit, fe jettaaufli-tôt hors 
de (a Litière , & Ce profterna le genoux en 
terre j le Roy le prie par la main, & luy pria 
de monter à cheual pour fe rendre enfemble 
alarmée. Leurs entretiens tout le long du 
chemin étoient du fujet de fa veriuè, de 
l'Ordre qu'il en auoit receu du Ciel parvn 
Angç, 8çc> Sur les quatre heures après midy, 
ils arriuerent au quartier de la Cour : toute 
l'armée les faiùa à fon de trompettes & au- 
tres inft rumens de guerre qui joiierent piefi» 
que toute la nuit, comme il eft plus ample- 
ment déclaré és Annales qui furent particu- 
lièrement écrits fur ce fujet , félon qu'il eft 
porté és Regiftres de la Chapelle ; bien que 
Us Hiftoircs ne nous en ayent pas laiffé 
beaucoup de mémoires, foit par la negligen- 

' Vj /L CC 
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ce ou rareté des Efcriuains de ce Siècle > bien 
éloigné & différent du nôtre , fort par les in- 
jures du temps & les ruines de Guerres, les- 
quelles à nos grands regrets nous ont rauis 
vne milliaiïe d'antiquitez mémorables. 

Le Dimanche^ 24. iourdcluin, iour dp < 
Saint Iean Baptifte, de grand matin^ comme 
les deux armées alloient s'entrc-chocquer, 
Meffire He&or voulut premièrement faire 
fa prière à la Mere de Dieu. Il fè fit tourner 
la face vers Tongre pour (aliïer la bonne 
Dame Prefidentc de ce Lieu, &, à Pinftant 
fes yeux s'ouurirent, & reçeut la veuë auffi 
entière & parfaite, comme fi iamais il n'eût 
élé Aueugle, en la prcfence du Roy & de 
route l'Armée : ce qui l'anima d'éueilier fes 
Armes auec autant plus de zele, qu'il honno- 
roic le bénéfice de la lumière de fes yeux, &: 
qu'il cheriffoit le Champ de bataille 5 où la 
Mere de Dieu Pauoit appellé, dontTennemy 
après auoir efté rudement chargé, fut mis en 
déroute. 

Le ay. de Iuin Meffire He&or s'eftant 
retiré à Tournay auec le Rfoy , il luy fie vn 
ample récit des miraculeux Tranfports de 
l'Image de Nôtre Dame en fon Iardin, & de 
fes nierueilies , dont le Roy fut émeude vi- 
fi ter ce faint L ieu : & à cet effet il fe rendit» 
à Ath le £9. de Iuin , & le lendemain fit le 
* Pèlerinage de Tongieauec toute fa Cour, 

pour 
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pour y &Iiier la Msre de D eu en fbn Ima- 
ge , & humilier h couronne au piedde fbn 
Autel : d'où il ne forcit , que premièrement 
la Sainte Vierge ne luy fie voir, par vn beau 
miracle fait en fa prefence , le choix qu'elle 
foifbit de ce Lieu, carilvid refufeicer en 
pleine famé la Meufoiere de Heulîcgnies, 
qui auoit efté e:razé^ fou* les pieds des che- 
vaux, comme le dira en (on lieu. 

Le Roy donna à la Chapelle de fignalez 
témoignages defideuotion : il y fi: vne ri- 
che OfFrandre, il y huïx facorte d'armes 
émaille'e de fleurs de lys d'Or , qu il àuoit 
portée le iour de la bataille , comme au flî fi- 
rent pluûeurs de fes -Princes. Depuis il en- 
uoya de Paris dans vnc belle Croix, vne no- 
table partie de la Sainte vray Croix de Nôtre 
Seigneur Iesvs-Christ ,- qùieft encoren 
i'Eglifè de Tpngre etVigrande vénération. 
Item vne grande partie de la Robbe de Nô- 
tre Dame, du Bras de Saint Eftienne, & des 
oficmens de S. Pierre 8c àz S. Paul, qui font 
encore en ladite Egfife d ms des Reliquaires 
particuliers. Il donin en outre deux beaux 
Calices , trois Chappes, trois Ciufubles , 8c 
les Tuniques pour Diacre & Sous- Diacre, à 
Fleurs de lys d'Or fur drap d'azur, joints 
plufieurs autres g iges de fon aflfe&ion pour 
Nôtre Dame de Tongre, dont i es guerres & 
le temps , qui confument toute* choies, nou s 

ea 
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en deuroient tendre la meilleure partie. 

Le Roy témoigna toufiours vne fingulie- 
re affc&ion à Meffire He&or de Tongrc, il 
le voulut eftablir fon grand Maître d'Hoftcl 
& grand Maréchal de France , mais l'hum* 
ble & vertueux Seigneur ne voulut kmais f 
s'engager en Cour. Quelque temps après 
qu'il f ut illuminé, il s'aluaen fécondes Nop- 
ces à Madame Marguerite d'Anthoing, de 
laquelle ils eut Fils & Filie. En fin Meffire 
Heâor plein de iours , & vn Neftor en fes 
années mourut à Anthoing , & fut enterré à 
Tongrc. Madame l'a furuécu trois ans en 
yiduirc, & puis fuiuit fon Mary au tombeau, 
& eut (a lepulture auprès de luy. La mailon 
Paft orale de Tongre eft baftie Kir les ruines 
du Château dudit Seigneur, & même eft en* 
core féruie d'vne de les caues,tré-bicn voû- 
tée, qu'on nomme par tradition : La Cauc 
Heftor. . 
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SECONDE 

PARTIE. 

LES PRINCIPAVX 

MIRACLES 

DE N. D A M E 

DE TONGRE. 




AVAKT-<P\0<POS. 

Es Mincies quife font faits par les mé- 
rites de Nôtre Dame de Tongre , font 
en fi grand nombre , que les votdoir 
tous écrire , feroit entreprendre cbofe 
impoftble. Cejt pourquoj <Tvne infinité, il fuffit 
d'en repref enter quelque-vns des plus illufires , 
Inen avérez. , authentiqués , & approuviez*, com~ 
me font les fuiuans , Robert de Hau-port ajfeure, 
4? Im-Regiftres y font exprez. , que tous les Mi- 
racles fuiuans iufques à Tan 14.14* qui font k ter ~ 
me de trois cens trente trois ans , ont eftez> au- 
thentiquez*) confirme^ & feellez*des Authoritez* 
& Seaux, ttMdes Souuerains Pontifes , que des 

Euéques 
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Euéque de Cambray. Chofe illujlre ! mais tes let- 
tres en font perdues , par lesiniures du Temps & 
des Guerres y qui ne nous en ont laijfez* que les 
moindres reliques^ & on ne fçauroit ajfez. regret- 
ter les pertes ineflimables de ces rares antiqui- 
tés. Les derniers Miracles font canoniquement 
approuuez. par le Bor r ornée de notre ftecle y Meftre 
François Vander-Burch Archeuéque & Duc de 
Cmbraj f d'heureufe mémoire. 

Outre les Ecrits Authentiques de ÏRiïtoire, 
&defes principaux Miracles, qui ont échappé les 
dents du Temps , ce mange- tovt insatiable , & les 
iniures des Guerres y la prouiàencé de Dieu a en- 
cor<onferué troUbelles mémoires taillées en bois 9 
que la vénérable antiquité auoit érigée à la Table 
d 9 Autel delà f tinte Chapelle , pour confirmer par 
ces Langues muettes, la vmté de ce qu'ils auoiet 
appris par les jeux. Ce font les reprefentations 
i. delà Procéfton jolemnelle qui va duÇhafteau 
de Mefîire He&or auec la Sainte Image porté? par 
le PjtfeùrÀTongre Saint Martin. 2.D'vn Reli- 
gieux éleu Abbé pendu & étranglé 'à fa couchette. 
3. De deux innocens prifonniers condamnez, à 
mort , divinement tranfportez* de leurs prifons 
de Chierves , a Tongre. Ces mêmes Pièces Jepuis 
l'ère ftion de la Table d'A'ttel moderne , font po- 
fées aux cotez, de la Porte de la Chapelle en mé- 
moire éternelle de f dits miracles. 

- 

CHAPI- 
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CHAPITRE PREMIER. 

Le Seigneur de Heuffegnies reçoit le premier 

miracles. 

» 

Es quatre diuins Tran/ports de la 
Sainte Image de Nôtre Dame à 
Tongre , ont êtez les premiers Mi- 
racles de ce Lieu , & les auant-coureurs des 
autres. 

L'an 1 08 1 • lé 271 de Mars , le même iour 
qu on auok jette les premiers Fondemens 
d'vne Chapelle , au Lieu même où repofoit 
l'Image, la Mere de Dieu y jette auffi du 
Ciel , les premières influences de fes grâces, 
fur le Seigneur Ieande HeulTegnies; qui 
étant eftropié d'vne main depuis neuf ans, 
fit vœu de faire tous les ans de fa vie, vn 
pèlerinage à Tongre , de tout tel Lieu où il 
feroit , s'il obtenoit guéri (on de fon mal* Sur 
céte confiance il vint audit Tongre,y fit célé- 
brer la Meflc dans la tente, deuant la Sainte 
Image , & offrit vne main ce cire, & quinze 
chandeles, qu'il prefènta luy même ardantes, 
8c en les prefentant , fa main fut à Tinftant 
remplie de force , de vigueur & de fanté. 

L'an 108 1. le 4. d'Auril, Anne Flamcn 
natifue d'Ath âgée de 27. ans , muette 1 epa- 
cc de douze ans ( vne griefue maladie luy 
ayant entièrement ôte' Tvlagedela langue) 

fevint 
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le viot prefenter à Nôtre Dame de Tongrc , 
où ayant fait fa prière de coeur & d'affe&ion 
fépace d'vnc demy heure , à l'inftant fa lan- 
gue fut diuinement d'éhée, & la Fille fut 
douée d'vne fi bonne grâce Se facilité de 
parler, comme û iamais elle n'en eût été em- * 
pcfchée. Ce qui excita vn chacun de rendre 
grâces & louanges à Dieu , & à fa tré-digne 
Meic. En recognoifïancc de ce bénéfice la 
Fille fejourna neuf iours à Tongre, s'y 
voîiant toute fa vie Pèlerine , & depuis elle 
v écut encor 3 7. ans* 

CHAPITRE IL 

1 . Vn enfant mort-né reçoit la vie. 

2. Vn ejirofté mirMuleufement guerj. 

■ 

î 'An 1 081 .le 7.d'AuriI,au Village d'Ar~ 
*^ be la Femme d'Eftienne du Pont nom- 
mec Ienne,âgée de 18. ans, après auoir été en 
trauail d'enfant cinq iours Se cinq nuits , mit 
enfin au monde vn Fils mort. Le Pere plein 
de i 'armes , mais auflî plein de confiance aux 
mérites de Nôtre Dame de Tongre , apporta 
le lendemain l'Enfant à Tongre , fur les huit 
heures du matin l'offrit à. Nôtre Dame de- 
uant fon Image , l'Enfant reçeut auffi-toft la 
vie , & commença à crier , comme fi défia à „ 
fon pattois naturel , il eût voulut remercier & 
Mere celefte. Il fut folcmnellement baptizé, 
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& nommé Efticnne , & depuis il fut Prêtre 
& Cure de Ligne. 

L'an 1081* le 19. d'Auril, Iacquemart 
Bofquillon Bourgeois de Mons en Haynau , * 
âgé de trente trois ans , Eftainier de ion ftile 
en la rue d'Havret, étoit entièrement eftropié 
& perclus des pieds & mains par l'épacede 
cinq ans, ayant voué à Nôtre Dame de 
Tongre le premier ouurage qu'il feroit après 
là guerifon(fi par fes mérites il la pouuoit ob- 
tenir ) à içauoir deux chandeliers d'étain de 
vingt-quatre Iiures de poid, à chacù déquels, 
il allumerait vn chandele de trois Iiures , Se 
s'étant fait tranfporter à Tongre 9 il ne fut 
pas fi-tôt prefenté deuant la Sainte Image 9 
raifant (on Oraifon , qu'en vn moment il fc 
trouua tout foin , difpos & guety en tous ïès 
membres $ & a encor depuis vefeu quarante 
**ns, toute fa vie Pèlerin de Tongre. Mcffirc 
Hedor étoit prefent à ce miracle , entendant 
laMefle , ce qui fit croître la confiance qui! 
auoit en la Mere de Dieu, que par fes mérites 
il receuroit auffi vn iour la veuë , dont il at- 
tendoit ce bon-heur du Ciel auec beaucoup 
de defirs. 



CHAPI- 
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C H A P IT RE III. 

i • Matériaux de la Chapelle apportez, par les 
Anges. 

2,. Vne ùUJfure mortelle guérie. 

CE n'étoit pas affez aux Anges , d'auoir 
apporté à Tongre limage de leur Sere- 
niffime Princefle, auec tant de Triomphes & 
de parades r ils ont en outre contribué plus 
de vingt chanées de matériaux , neceflaires 
pour acheuer fa Chapelle , félon qu'a été dit 
en (on Lieu , pariant de {on eredion , ce qui 
a é(.é juridiquement apprquuéauec les Mira- 
cles précédents , & le liiiuant par Gérard 1 1. 
Euéque de Cambray. 

Au même temps Hannin d'Arras , âgé de 
quinze ans,Seruiteur audit Seigneur Euéque, 
étant en péril de mort , d'vne blcffure qu'il- 
auoit à la cuiffe d vne flèche , dont la pointe 
de fer étoit demeurée dans la playe, fans que 
i'épace de quatre mois nulle induftrie humai- 
ne i 'eût pu tirer dehors : s'étant fait tranfpor- 
ter fur y ne charette à Tongre , auffi-tôt qu'il 
fut prefenté deuant la làinte Image , le fer 
faillit de foy^méme hors de fa cuiffe , & fut 
miraculeufement gugy% 

CHA- 
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CHAPIT RE IV. 

I . Vne femme deliurée du naufrage. 

2 • Vn enfant mort né reçoit la vie. 

3 • Vn mal incurable guery. 

s I 'An 1081* au temps du miracle precc- 
JLj dent , Marie Dcfchamp natifue de Mor- 
taigne, enceinte de fix mois, feiant de r herbe 
fur la riue de i'Efcaut , la glifladc d'vn pied 
la fie tomber dans la Rkiiere , & en tombant 
elle s ccria Nôtre Dame de Tongre afiifté moy : 
elle n'eut pas fi tôt proféré ces paroles , qu'à 
l'inftant l'eau même luy feruant de barque , 
elle fut portée à nage iur l'eau plus de trois 
traits d'arc, & fi dextrement, qu'elle n'en re- 
çeut aucun mal , mais (on cpouuante, 8c fon 
émotion , la firent auorter & jetter fon fruit 

v mort. Le lendemain du matin qui étoitv» 
\ leudy , l'Enfant fut apporté par fon Pere à 
Tongre , où il ne fut pas vne heure deuant la 
Sainte Image qu'il y reçeut la vie 3 fut lo- 

i^Jemnellcment baptizé , & eut pour Parin le 
W r . Iacquemart de Heuficgnies , qui alors en- 
tendoitla Meflè en la Chapelle, & vid le Mi- 
racle. Cet Enfant de la Vierge fut Clerc à 
Chicvres, puis ayant vifité la Ville de Rome, 
& j demeuré douze ans , il fut Chanoine de 
Sognies, & quelque temps aprçs Curé de 
Tongre, où il termina lès iours , rendant 
vie a* même lieu , oiLil l'auoir reçeuè'« 

5 L'aa 
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L'an 1089. le 1 i.dAouft, Madame Mar- 
gueritte d'Anthoing Vefue i affligée depuis 
douze ans en fa joué droite d'vne fiftule in- 
curable, qui la rendoit «rangement difforme 
& défigurée , après auoir tenté inutilement 
tous les remèdes humains 3 eut en fin ion refu- 
ge à Notre Dame de Tongre.Ellc vifita donc 
la Chapelle,où ayafct entendu la Méfie de fbn 
Chapelain > elle fut à llnftant miratuleufè- 
men: guexie 3 & rétablie dans les mêmes beau- 
tez,dont la narure l'auoit auparauant aduan- 
tageufèment partagée. Grand nombre de per- 
sonnes notables fur enr témoins oculaires du 
Miracles, nômément MefTire Iean de la Fon- 
taine Curé de Tongre,&ie Chapelain d'icelle 
Dame. Quelques années apres, ladite Dame 
s eft alliée en lecôde Noces à Meffire He&or 
de Tongrc après qu'il eue rcçeu la veuë. 

CHAPITRE V. 

1. Me f ire Heftor reçoit la veuê. 

2 . Vue femme tuce reçoit la vie & la fante. 

I'An 1090. Meffire He&or de Tongre 
a Aueugle l'espace de douze ans& demy, 
ayant été ie 18 . 1 9. & 20.de Iuin fur les on- 
ze heures depuit,fernoncé par vn Ange,dé la 
part de laMcre de Dieu , qu'il auroit â leuer 
des troupes , & fe joindre au fecours de Phi- 
1 ppc I. de France , campé entre Tournay & 
Lilie contre le Colite def landre^&.y ayant 

cfté 



Digitized by Google 



de N • Dame de Tongre. y y 

cfté coudait par les Seigneurs de Bellœil , de 
Heuflegnies , de Ladeuze, de la Hamaide,de 
Kieuraing , & autres , auec belles troupes ; le 
24. de lum qui étoit vn Dimanche, de grand 
matin, comme les deux armées alloient s'en- 
tre-chocquer, Meflire Heéfcor voulut premiè- 
rement faire fbn Oraifon,& s'êtant fait toux> 
ner la face vers Tongre, pour faluèr la Prefi- 
dente de ce Lieu , voicjr qu'à Tinftant au 
beau milieu de fa prière , les prunelles de fes 
yeux dés G long-temps ètintes , fè r "allumè- 
rent y & en la prefence du Roy & de toute 
l'armée , reçeut la veuë aufli entière & par- 
faite, comme fi iamais il n'eût été Aueugle. 

L'an 10 90. le 30.de Iuin,le Roy de Fran- 
ce Philippe L étant vénu en Pèlerinage à 
Tongre , comme la foule dû peuple étoit tré- 
grande,les vns pour voir le Roy, & les Prin- 
ces de (a Cour , les autres pour voir Meflire 
He&or nouuellement illuminé, ia Meufniere 
de Heuflegnies nommée lenne > s'êcanc trop 
témérairement engagée dans la prefle , & la 
foule des gens & des cheiiaux , fut écrazée, & 
comme hachée en pièces aux pieds des che- 
uaux. Pitoyable fpe&acleîlc Corps fut porté 
à la Sainte Chapelle , & à l'inftant fut remis 
en vie , & fes pieds & mains , & les autres 
membres rompus & brifez, furent à l inftant 
remis en leur entier , à la veuë du Roy & de 
toute fa Courjors qu'ils entédoient la Méfie. 

£2 CHA- 
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CH AP ITR E VI. 

. Deux per formes miraculeufement preferwSk de 
U Mort 3 & leur Enfant Mm-nt 
refufcité. 

L'An 1097* le 4. de Septembre Ican de 
Lefpine Bourgeois de Li^le en Flandre, 
retournant le foir de fouper chez vn fien 
Amy , nommé Pierre de Léclufe Marchand 
de drap, fut epié & agreffé de cinq garçons, 
ui luy chargèrent la telle & tout le corps 
e tanc de coups d'épées , de dagues, & de 
poignards, que (es habits en furent tout ba- 
laffrcz, percez, coupez & déchiquetez* iuf- 
ques à le laifler pour mort iur la place, Çéte 
pauure viétime abandonnée à la rage de ces 
raeurtricrs,parmy la, grêle des coups mortels, 
qui l'auoicnt roidement couché par terre, 
n'eut autre refuge qu'à réclamer à grand cry 
Nôtre Dame de Tongre : La Vierge le cou- 
urit du manteau de fa prote&ion , & répara 
les coups en forte, qu'il n'en rcçeut aucune 
bleflure , au grand étonne ment de tous Ces 
Amy s, qui à la veuë de Con piteux équipage, 
jugeant qu'il) eftoit dans vn extrême péril 
de mort , le portèrent dans vue mai (on voi- 
(ïne, & l'ayans vîtement des-habillé, pour 
découurir fes playes, ifs ne treuuerent aucu- 
ne bleifure en tout ion corps. 

Sur 
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Sur ce toutcsfois , le bruit courut jufques 
aux oreilles de là Femme , que de Lefpine 
«oit meurtry, ou en péril de mort. La Fem- 
me accourut au lieu , & y voyant tant de 
monde ramaffe , tomba enpâmoifon ,& à 
demy - morte fur le paué ; & ce qui la mit 
dans vne tré-griêfue & dangereufe maladie, 
outre ce qu eWe étoit fort enceinte , & fur le 

m point de donner ion fruit. DeLcfpineeut 
encor ion recours à la Vierge pour le foula- 
^ gément de fa Femme. Le lendemain matin 
il fe mit en chemin pour ailer à Tongre ; où 

• étant arriué il expolà auec beaucoup de lar- 
mes , à Nôtre Dame zu pied 'de fon Autel, 
le double fujet de fon voyage, f vn d'aétions 
de grâces pour foy, de ce qu'elle luy auoit 
iàuué la vie : l'autre de charité pour la Fem- 
me , qui fans fon ayde tehdoit à la mort, 
dont il la dédia l'offrit & confaCra éternelle- 
ment à (on faim feruicc. 

Tandis que ce bon Pèlerin negorie auec la 
Mere de Dieu la iànté de fa Femme,ia ^cm« 
me va de mal en pis', jette ion fruit mort* 
perd le jugement & la parole,& lur les qua- 
tre heures du matin elle commence d'ago* 
nizer. Sur les huit heures du loir de Lelpw 
ne retourné de Tongre, troiiue la Femme 
aux abois de la more , la chaiicjele bénite en 

< main , & fon enfant mort à fon côté. Que 
fera cet Homme defoié , finou de fondre en 

£ 3 larmes 
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larmes pour le dernier Adieuqu'il peut don- 
ner à fa Femme ? . Il faut deux Miracles , vn 
pour la Me/e, l'autre pour l'enfant; ce deuot 
' Pèlerin de Nôtre Dame elpcre encor de les 
obtenir tous deux : & pour aller au premier, 
il mit en la bouche de (a femme limage de 
Nôtre Dame de Tongre , difànt auec larmes 
de deuotion & de confiance» O bonne Dame 
de Tongre dont voicy V Image, \>re férues ma Vern* # 
me de la Mon comme vous m'avez, preferué , & 
te vous feray toute ma vie eruiteur & Peler in ; 
&c A l'inftant la Femme reuintàfoy, & 
les mains jointes pria merejr à Dieu & à Nô- 
tre Danie * & peu après fut entièrement 
guérie. 

Refte maintenant où Pontrouuera la vie 
de l'enfant ? la Foy & les Vœux de fès Pere 
& Mere accoururent à Tongre 3 i'enfant y eft 
porté, le Pere y vient , & y redouble fes de- 
uotions l'enfant étant prelènté fur l'Autel de- 
là Vierge, reçoit auflj-tôt la vie, & après 
qu'il fut baprize , le Pere en penfoit mourir 
de jojre , ; de voir ainfi /& d'auoir entre fes 
bras vn epfant du Ciel , yn enfant de la 
Vierge. L Au/5 étoit il la confolation & l'vni- 
que efperancç de fa famille , mais la mort Ta ' 
rauy à lage de dix-huit ans , après qu'il eut 
quelque temps ioûablement exercé l'office 
deÇierc, 

i . - . - - * » * 
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CHAPITRE VII. 

♦ 

1 • Vn Homme étranglé remis en vie. 
2. Vne Paralytique guérie, 

L'An nc4.Guiliaumc duMouftier Bour- 
geois de Gand. Hortime de bien, tom- 
ba au chemin de Bruges entre les mains des 
Voleurs & Meurtriers , qui l'ayans trainé 
dans vn Bois , le pillèrent entièrement, & Iè 
dépouillèrent tout nud , & après Tauoir in- 
humainement traite auec beaucoup decruau- 
tez , ils le pendirent & étranglèrent à vn Ar- 
bre, n'ayant eu cet Agneau entre ces Loups 
enragez t àutre refuge en fes angoifles qu'iji ' 
reclamer la glorieufè Dame dé Tongre, 8c 
particulièrement en fts dernières agonies. Le s 
Meurtriers cftans allez chercher proye ail- 
leurs , il fut remis en vie , & vid auprès de 
foy vne gracieule Dame , habillée de blancj 
8c belle en perfection ( c'cftôit la Mcic de 
Dieu) qui le délia & defeendit de l'Arbre 
plein de vigueur & de lanté , luy difarit / 
Mon Amy y i'ay eu pitié de votés quand vous avez, 
reclame la Glorieufè Dame de Tongre y c'eft pour- 
quoi haïtes vous d % accomplir vos promefjes. 
Cela dit , elle di fparut. La première chofe 
que fit çé Mort reiufcité , fut de s'acheminer 
à Tongre , où il arriua le jour de Saint Tho-^ 
mas ,en l'équipage qu'il auoit été depofé de 

E 4 l'Arbre, 
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l'Arbre , quàfi tout nud , les mains liées der- 
rière foy 6c la corde au col , publiait à tout 
le monde ce beau Miracle, pour gage & mé- 
moire duquel , il laiffa fc s cordes à la Cha- 
pelle. 

L'an 1 114. le 8. de May Anne de la Cau- 
chie natifue de Ligne , malade & Paralyti- 
que depuis trois ans entiers , fut infpirée de 
Dieu, que û elle pouuoit être en la Chapelle 
de Nôtre Dame de Tongre,elle feroit guérie. 
Bien confolee clic y enuoya aufli-tot fon 
Cœur,& à l'inftant qu'elle eutinuoque' Nô. 
tre Dame de Tongre , elle fut miraculeufe- 
ment allégée , elle s'affit fur fon lit, ce qu'elle 
n'auoit oneques pu faite l'cfpace de trois ans. 
puis le leua. Le lendemain , le jour de la 
Tranflation de S. Nicolas , s'étant trainée à 
potences à Tongre , & y ayant fait fa prière, 
elle hit a 1 mitant miraculeufcment guérie à 
la veuè de tous les affiftans , Se nommément 
du Seigneur , & du Pafteur de Tongre , du 
Seigneur de Ligne, du Sacriftain de la Cha- 
pelle, & autres. 

CHAP ITRE VIII. 
Veux Eflropiés guéris, 

L'An 1142.1e 6. de îullet IeanleNoir 
natif de Blaton Se refident à Douay, 
cttropiç dVn bras , ûnsy auoir peu trouucc 

aucun 
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aucun remède humain , receut pleine gueri- 
lon & fanté en oyant la Mcfle, en la Chapel- 
le de Nôtre Dame de Tongre. En teçog- 
noiffance de ce bénéfice , il donna à ladite 
Chapelle vn Chandelier de fer , pelant trente 
liures. Plufîeurs notables perfonnes furent 
témoins oculaires du Miracie^^fc parti eu. ic- 
rement Meffire Nicoias Doyen de Chierve$, 
& autres. 

L an 1 2, 1 f. le 1 f . d'Aonft, Ican le Mo£* 
nier natit Se habitant de Lcffines, âgé de 4^. 
ans, Carlierde fon ftile, étant eftropié & en- 
tièrement perclus des pieds depuis fix ans, 
fut miraculeufement guery , & d'vne façon 
bien gentille , à Içauoir > en fongeant d être 
guery. Il eft que fa femme eftant venue en 
^Pèlerinage à Tongre le jour de l'Afibraption 
de Nôtre Dame & y ayant entendu la Pre- 
dienion <£u F. Ieap le Roy , que pour être 
exaucé en fies prières il faliôit auec contrition 
& rèpentan\e confeffer fes péchez , &c. Elle 
en fit fon profite confel!a,& fit dire la Méf- 
ie par le Prédicateur à l'Autel de Nôtre 
Dame pour l'allégement de (on Mary. En 
la même heure fon Mary gifànt far fon lit 
malade fongeoit d otiyr la MefTe auec fa 
Femme enl'EgUfe de Tongre , & qu'il étoit 

Euery. Choie belle, ! le bon fongeur s'éucil* 
: , & le trouue alaigre , difpos , & en tres- 
bonne ianté, en fuite de fon fonge; il fe jette 

du 
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du lit , il appelle (es deux frères Gçrard & 
Thierry, diiant qu'il alloit à Tongre,& qu'ils 
auraient à l'accompagner : & nud comme 
il eftoit , fe met en chemin auec tes frères. 
Sa Femme retournant à Leffines , ayant ja 
paffé la Ville d'Ath, rencontre fon Mary en 
* l'équipage que deiïus , qui venoit à Tongre, 
& pleine d'étonnement & de joye , elle re- 
tourne auec luy & fes frères pour rendre 
grâces à Dieu , & à la Vierge Marie : où 
étant encore le même Prédicateur , tout em- 
brazé de l'amour de Dieu au récit de ce 
beau Miracle , monta derechef en Chaire, 
pour le publier à vn grand nombre de peuple 
qu'il auoit aflemblé. Ledit Iean vécut encore 
24* an *> toute fa vie Pèlerin de Tongre. 

CHAPITRE IX. 

At h, Tourn*y, Valenciennes, & antres Villes, mi- 
raculeufement deliurées de la Pefte. 

* 

L'An 1 2 1 f. Dieu juftement irrité contre 
ce Pays, auoit fi rudement frappé fon 
peuple dVne peftilence générale , qui defb- 
loit coûtes les Villes & Villages, que la mort 
fubite reduifoit vn chicun au tombeau , fans 
épargner perfonne , finon les Pèlerins & 
Confrères de Nôtre Dame de Tongre, fur 
Iefquei s céc horrible fleau de Dieu n'auoit 
non plus de pouuoir que n'eurent les Lyons 

"farouches 
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farouches fur la pcrlonne de Danieî. 

La Ville d'Ath, plus lèuerement frappée 
que les au res , ailoit toute en ruine , &s'a- 
neantifloit. Parmy les pitoyables & langou- 
reux fbûpirs de ce peuple mourant,il y au oit 
vne vertueufe Femme nommée Nicole 
Maufais, Pèlerine de Tongre , âgée enuiron 
de trente ans, qui n'auQit aucune crainte, ny 
apprebeniion de la Pefte , ny de la Mort 
/iibke , parce quelle eftoit Pèlerine & 
Çonfœur de Nôtre Dame de Tongre , & 
qu'elle n'auoit rien à craindre foubs la pro- 
tedion dVne tî puiffante Dame,à raifon de- 
quoy elle incitoit (es voifins & amys de s'y 
vouer Pèlerins & Confrères. Son confcil fut 
(iiiuy deplufieurs,&auec tant de> bon-heur, 
que tous ceux qui firent le Pèlerinage de 
Tongre, s'y voùans auec leurs familles Pèle- 
rins & ConfrereSjfurent preferuez de Pefte, 
& à leur retour de Tongre trouuerent tous 
les malades de leurs maifons miraculeufe- 
ment guéris , & remis en floriffante &: par- 
faite fanté. Ce qui les fit tous auffi-tôt ac- 
courir à Tongre rendre leurs vœux,& /è dé- 
dier toute leur vie, Pèlerins & Confrères de 
Notre Dame. 

Le bruit des ces Miracles fut incontinent 
Cerné par toute la Ville, & engendra es 
Cœurs des Citoyens vne extrême ardeur de 
deuotion. Ce qui fut caufè ; que le Dimanche 
: • '\ , après 
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après la Décollation de S. Iean Baptiftc , le 
Pafteur annonça vne Proceffion générale de 
tout le peuple d'Ath à Tongrc , pour le jour 
(iiiuant. Tout le peuple y affifta en tré-gran- 
de dcuotion , qui vétu de blanc* qui à pieds 
nuds. On y apporta trois greffes chandele s, 
qui furent prefentées ardantes deuant la 
Sainte Image. Le R. F. Iean le Roy y fit 
la Prédication , auec beaucoup de zele & 
de confiance aux mérites de la Vierge, pour 
lefalut du Peuple , &la Ville des ce jour 
là , fit célébrer la Mette vn an ender à 
T Autel de Nôtre Dame : Grâce générale ! 
dés le même jour que la Proceffion fut pro- 
mife , la Pefte fut bannie de la Ville , 3c 
ny mourut plus perfonne de la Conta- 
gion. 

Ce gênerai & fignalé Miracle fut entendu 
de toutes p^arts , dont pluûeurs Villes firent 
(emblable deuoir , & nommément Tournay 
& Valencicnnes , léquelles fc treuuerent 
toutes incontinent affranchies , & miracu- 
leufement deliurées de la Pefte, Ce qui a 
été lors juridiquement attefté par Ades& 
Inft rumens Publiqi^es, qu'en ont donnez 
• lefdites Villes , qui peuuent fort heureufe- 
ment entonner : Mifericordix Ditu Tungrenfis 
fui* non fumas confumptL 

Otrdtts stengeliw in Alcxi tjriu 

Abraham 
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Abraham Bwuius S. T. D. Ord. Pred.Toma 
xiij. Anndium Ecclefiafticorum. 
Ioannes Cartbegena Tomo2. Partes libro 

vltimo Hom. vltima §. 

» 

CHAPITRE X. 

Vn Religieux tien Abbé> far enuie étranglé à fon 
lit reçoit la vie , & miraculeufement tranf* 
forte à Tongre , y dit la Méfie À l'Autel 

de Notre Dame. 

T 'An i2 20. vn feint Religieux tres-af- 
fe&ionné à Nôtre Dame de Tongre, 
nommé Iean natif de Ladeuze , étant pour 
fès vertus & mérites éleu Abbé de fon Mo- 
naftere, vnmefchant Homme en fut fi mal 
fatisfeit,que par fuggeftion du diable boute- 
feux d'iniquité , il conlpira de luy ôter plu- 
ftôt la Vie que de voir fa Vertu honnoree. 
Tragédie fanglante ! ce Miferable exploita 
enfin (es mai- heureux deffeios auec deux 
complices la veille de fa bcncdi£ion,il entra 
auec eux ftir la minuit dans la chambre du 
bon Religieux qui dormoit fur fon lit, le fat- 
fit, lujr jetta la corde au col, le pendit & 
l'étrangla au plancher de (à couchete. 

Le bon Religieux fe lentant oppreffé, 8c 
fe voyant aux abois ,dç la mort, n'eut autre 
recours qu à inuoquer de tout ion cœur 
Nôtre Dame de Tongre , à laquelle il por- 

toit 
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toit vnc finguliere affe&ion , comme auffi il 
auoit louuent vifité la Chapelle. La prière 
de fes dernières agonies >e fit glorieufè- 
ment triompher de la Mort, Car peu a- 
pres fon trépas , il fut remis en vie , & nud 
comme il eftoit , la corde au col, il fut diui- 
nementtranfportéde fa chambre, en l'Eglifc 
de Nôtre Dame de Tongre deuaqt fà fàinte 
Image , où il paffa le refte de la nuit en • 
prières. 

Sur le point du jour , il pria le Pafteur du 
lieu, M. Iean Nazareth, de luy prêter fa 
Robbe pour fe. couurir , & les ornemens 
ppur dire la Méfie , luy affeurant qu'il n*é-> 
toit pas vn fantôme , mais vn Religieux du 
Monaftere N. quilnommoit, & qu'après 
auoir eft é par enuie étranglé à fon lit,la Mè- 
re de Dieu feruie en ce lieu de Tongre , luy 
auoit rendu la vie, pourTauoir inuoqué en 
fes dernières agonies , & que même il eftoit 
miraculeufement tranfportéen ce Lieu, pour 
luy rendre aéfcions de grâces , & publier fes 
faueurs. U dit la Meile à l'Autel de Nôtre 
\ Dame , la corde au col , de laquelle il auoit 
efté étranglé. Apres la MefTe , ayant rendu 
la Robbe & les Ornemens (àcrez au Pa- 
fteur , il s'éuanoiïit & fut miraculeufe- 
ment reporté en fa chambre , remis fur fon 
lit entre les draps , la corde au col , & 
tous les traits de la mort en fon vifage , 

mais 
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mais afïbupy dans vn profond fommeil , iui- 
ques à l'heure en laquelle la prouidence de 
Dieu vouloit manifetter le Miracle. 

Tandis que ce miraculeux Pèlerin de Nô- 
tre Dame, voyage iur les ailes des Anges, de 
(on Monaftere à Tongre, & de Tongre à (on 
Monaftere,rout étoit préparé pour (à benedi- 
âion. L'heure étant ecoulée,la cloche fonnée, 
& le Chapitre affemblé attendant (a venue, 
chacun s'étonnoit qu'il ne paroiiToit pôint. 
Apres vne longue attente , on va auprès de 
la chambre, on efeoute, on l'appelle, on frap- 
pe k la porte ; point de réponle. En fin on iu- 
gea à propos a y entrer , & là fut trouué le 
bon Religieux la corde au col cftendu (mort 
en apparence ) fur (on lit , Trifte Spedacle ! 
Objet d'allarmes & de larmes au cœur & 
au yeux de tout le Monaftere. En fin on le 
* porta auec grand dueil au Chapitre , où il 
tut étendu lur vn drap , & couuert iufques 
à ce que le feruice Diuin fut acheué , Se laif- 
fa-t on auprès du Corps , fon petit Neueu , 
ieune Nouice âgé de treize ans. 

Sur le milieu de la Méfie , comme la clo- 
chete jfonnoit pour la confection, le Nouice 
s'écriant : O Monfieur N. mon Oncle que plaife 
à Dieu & À la Vierge de receuoir votre Ame ! 
S mon Oncle . mon Oncle que i*ay d'ennuy* de vc~ 
tre Mort ! ce Mort refuféite, comme s'il ïé fut 
éueilié d'vn profond (oinmcil > il le leûe , fe 
* * ■ met 
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met en genoux pour adorer fon Créateur , & 
pour confoler (on Neueu , qui deploroit (a 
mort à chaudes larmes , luy dut , Mon Neueu 
rcjoiïj'toy, ie ne fuis plus Mort. Lofant faifi 
de crainte & de joye, s'encourt au Chœur & 
crie à haute voix : Mon Oncle neft pas mort, il 
m'a parlé. Les Religieux eperdûs & bien 
étonnez , viennent au Chapitre , & trcuuent 
leur Abbé-êleu en prières à genoux , hontie- 
ftement couuert de (on drap , lequel eftant 
mené au Choeur en tel équipage, il leur con- 
ta toute la tragédie , qu'il venoit de Tongtc, 
& qu'il y auoit même célèbre la Meffc , à 
l'Autel de Nôtre Dame, LeMoiuftere bien 
émei ueillé de ces propos fi étranges , fit dili- 
gemment enquérir à Tongre de ce qui en 
eftoit , & le tout fut treuué véritable. Le bon 
Religieux fut inftallé, beny & fait Abbé de 
(on Monaftere,qu'il a loùablement gouuerné 
trente & vn an entiers. Deux de ces meur- 
triers furent apprehendez,conuaincus , & pu- 
nis. / ^. -7 - >w 

Ce Miracle eft R aiitentique, qu'on ne peut 
fans crime fermer les yeux à tant de témoi- 
gnages, qu'en ont donnez tant^ ledit Prélat 
& lès Religieux, que toute l'Antiquité. 

i. Douze iours après fa benediâion il 
vint à Tongre, auec douze de {es Religieux 
comme douze Apôtres à pieds nuds, accom- 
pagné de fes meilleurs amis > remercier en 

toute 
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toute humilité la Mcrc de miiericorde : & 
demeura trois j oui s à Tongre , faî/ant pré- 
cher ce beau Miracle, & fe tailànt paroître au 
peuple il s'écrioit, lies amis , j* juis celuj-là 
même à qui la Vierge a fait cite grâce , rendons 
peine tous enfemble, je vous prie, de la remercier 3 N 
mettons nous en genoux en toute reuerence, nous , ) r 1 
eonfefans indignes de tant defaueurs y &c. y ^ 

2. Quatre ans après fa benediâion , il . 
commença de mettre la main à l'œuure, i r , 
pour décorer ce Saint Lieu deTongi e: il i 
érigea la Tour & la Nef dés leurs premiers 
fondemens : il commença auffi le Chœuç,\ 
mais la mort arrêta fes deifeins. , s - 

2 . Ledit Prélat a donne à fon Abbaye du 
bien qu'il a acheté , (que Robert de Hau- . 
port dit eftre vn fief , mais les regiftrçs le 
nomment Rente ) afin qu'en mémoire & re- \ 
cognoiffance de ce miracle , deux Religieux 
vinfèiit tous les ans en Pèlerinage à Tongre, \ 
le jour de la Sainte Trinité, offrir chacun vne 
chandele de deux liures, y célébrer la Meffe, 
Se remontrer au peuple ce tant admirable & 
fignaié Miracle aduenu en la Perfbnne de 
leur Abbé, mais depuis les derniers trou- 
blesdu Pays, ce bon deuoir eft négligé. 

4. En fin ce Religieux Prélat après auoir 
loîiablement gouueçné Ibn Abbaye J'cfpace 
de trente & vn ans , de l'adue.u & consente- 
ment du Conuent, il refigaa fcCrofle Se 

F . fon 
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ton Eftat à Ton Neueu, & vint couler le reft c 
de fes jours à Tongrc, où après y auoir encor 
vécu ûx ans , il rendit (on Âme , à Dieu Tan 
I2f8. & fut imhumé en la Chapelle deN. 
Dame deuant l'Autel. 

icy Caoultius en fa traduction Latine qui por- 
te : tandem Abbatialem mitram & pedum 
refignauit, s'éft glijfé hors de fes termes, & 
deuoit écrire. Abbacialem dignitatem, &c. 

y. Outre lesA&es & mémoires Autenti- 
que de ce Miracle , la vénérable Antiquité 
Ta auflï fait tailler en bois à la Table d'Au* 
tel de la Chapelle , qu'on voit encore à pre- 
fent aux cotez de la porte de ladite Chapel- 
le , pour fèruir de témoignage à la vérité , & 
de mem oire à la pofterité. 

6. Céte même Hiftoire a efté rcprefèntée 
en Théâtre fur la place de Tongre en vers 
François par la Ieuneiïc dudit Tongre il y à 
emiiron $o. ans auec vn extrême applaudif- 
Cernent d'vn chacun, dont plufieurs A<5fceurs 
viuent encore. Le R. P. Philippe Bouchy 
dit Seruius, de la Compagnie de Iesvs ad-r 
joute , d'auoir aufli efté A&cur en la repre- 
(entation de céte Hiftoire , il y a plus de 70 • 
ans. 

Hauport en fon Hiftoire dcTongre, QaouU 
tins, Carthagena tom. 2. p. 2. I. vltimo hom. 
vltima § . ij2. Seruius Soc. Ies v , in Diui 
Tungnnfu a 
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CHAPITR E XL 

Vne Dame enceinte trêfafée & ja enfeueliè rèm 
fufcite, & s 9 accouche beureufemehu 

L'An 1 2 y 8. au mois de Septembre,mou- 
ruc Madame de Lens, Femme à Meffire 
Thierry de Lens , après auoir été trois jours 
& trois nuits en trauail d'enfant, fans auoir 
pu donner fon fruit , que l'on jugea mort 
quant Sc elle. Or comme dans (èsangoilïes 
& detreffes , elle auoit eu fouuent au cœur 
& en la bouche le nom f icré de Nôtre Da- 
me de Tongre , à laquelle elle auoit vne fin- 
guliere deuotion & confiance , ion Ame ar- 
rachée de fon Corps s'enuola à Tongre. Le 
Corps fixe enfeuely , mis au cercueil, & porté 
eh grande pompe funèbre k TEglife de Cam- 
brera , Lieu par la pieufè intention deftiné à 
fa (epulture. Les obfeques & funérailles 
cftans acheuecs, & le Corps eftant jà décen- 
dù dans la terre , la Dame diuinement éueil- 
léè du profond fîlenec que la Mort iuy auoit 
impoïé s'écria. Nôtre Dame de Tongre vueillez* 
moy ayder. A ce cry merueilleux , elle fut ti- 
rée hors du fcpulchrc & trouuée vifiie & 
vermeille comme larofe,& pria tres-mftam- 
mentquônla portât à Tongre, où elle di- 
foit auoir cfté jour & nuit après fon trépas. 
Ce qui ne donna pas moins d'étonnemeat 

- F e que 
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que de joye,à tous ceux oui s'eftoient afiêm» 
blez pour honnorer (es funérailles. Elle fut 
ce même jour portée à Tongre,où les Reue* 
rends Prclat & Religieux de Cambron, 
Meflîrc Thierry, toute la Nobfeffe qui auoit 
affifté à (es obfeoues , & girofle fuite de per- 
fonnes de tous eftats luy firent compagnie* 

La vertueuJe Dame ne fut pas vn quart 
d'heure à Tongre, qu'elle mit fbn fruit au 
Monde , vn tre -beau Fils , il fut baptizé & 
nommé Iean, & de vray c'eftoit vn enfant 
de grâce.. Il fut Seigneur de Lens , & après 
auoir vécu foixante /eptans plein de vertus 
& de mérites, il fut enterré à Cambron. La- 
dite Dame demeura huit jours à Tongre* 
logée dans la maifbn du Seigneur, en fingu- 
lieres aétions de grâces & à vécu encore 
longues années,, enfin Château d'Herchies, 
auec fondit Mary. 

C H APITRE XIL 

Deux frifonniers condamnez, à mort, miraculé u- 
fement tranfportez* de Chierves 
à Tongre. 

T • An mil deux cens cinquante ïieuf,Mat- 
rhieu ie Noir & Iean Carton natifs & 
Habitans de Bautfe i eftant probablement 
fufpeds d auoir mis à mort leur concitoyen 
Pierre du Mont le 18. d'Auril fur le fbir, au 

chemin 
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chemin de CMerves à BaufFe , furent appre* 
headez à Chiervcs, jettez dans les priions, & 
mis à la cadene â voire même à la queftion, 
(ur pied d'injures menaces outrageufes,que- 
rellcs & entrebats qu'ils auoient eu à Chier- 
ves contre ledit du Mont dans 1 hoftellertc 
du Cerf fur le marche: bien toutesfois qu'ils 
ne fuflent en rien coulpables du crime qu'on 
leurimpofoit (car ilauoitefté fecretement 
commis aucc vn gros marteau donne fur la 
tefte par Fiamen Hannin Maflon âge de 
24* ans, qui fut en après exécuté à Tongrc 
pour larrecin qu'il auoic fait à Nicolas Bou~ 
chy , &pour ledit homicide.) Ccftpoui- 

3uoy leur innocence les failoit nier beaucoup 
'interrogats delà Iuttice: fi eft-ce qu'ils 
furent fi rigoureufement torturez, ouc pour 
mettre fin à ieurs tourmens & douleurs, ils 
aymerent mieux que Ton mit fin à leur vie 
confefiant d'auoir commis le meurtre , du- 
quel ils eftoient innocens.. 

En fùitte de la Corifefïion,que les rigueurs 
de la geine auoient arrachez de leur bouche, 
ils furent condamnez de mourir par Têpee: 
& ayans ouy à la maiibn de Ville leur fen- 
tence de mort, qui le deuoit exécuter le len^ 
demain , qui ettoit vn M^fdy , douziefmc 
jour de Iuin; cooime i\s , jetournoient en 
leurs prifons,pour y faire Itur dernière gifte, 
le fon d'vne cloche qu'ils ouyrent (bnner à 

F 3 Tongrc 
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Tongrc fiir le foir, leur toucha fi viufcmcnt 
le cœur ,& leur infpira vne fi grande con- 
fiance aux mérites de Nôtre Dame > qu'ils 
changèrent leur prifbn en Oratdire , & leurs 
lamentations en prières jufqucs à la minuit 3 
dont l'Officier de Mons nommé Maiftre 
Iean , le Geollier, & les Sergeans prenoient 
yn extrême plaifir à les écouter. 

Sur la minuit ces innocens prifonniers 
s'eftans endormis , ils fongerent d'eftre eà 
prières dans l'Eglife de Tongrc , deuant la 
Sainte Image. Que ne doit elperer vne de- 
uotion éùeillée , puis que Dieu exauce les 

I mères qu'on fait même endormant? dans 
eur fbnge, Us furent miracukufement enle~ 
ûez de leurs prifons , & tranfportez comme 
de nouueaux Abacuchs deuant le Portail de 
TEglife de Tongre 3 où le Marguillier lés 
ayant treuuez le matin à l'aube du j ou ^cou- 
chez par terre comme des ftatuës , pieds & 
mains enchaînez , & après beaucoup de 
bruits Se d'agitations , les ayant en fin cueil- 
lez à la veué d'vn petit monde de peuple, 
qui admiroit cet étrange fpe&acle , on ne 
peut exprimer la joye qu'ils eurent, quand 
ils fc virent à Tongre : ils furent conduits 
dans la Sainte Chapelle , où à Tinftant leurs 
fers* & cadenats faillirent de leurs pieds & 
mains,qut fut vn fécond témoignage de leur 
innocence , laquelle eftant ainlt àtteftée du 
• Ciel, 
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Ciel/ut auffi cmoIoguéc,& ratifiée en terre. 

Les A&es Authentiques de ce Miracjc 
munis des féaux des Offices de Chierves , & 
de Tongre repofent dans les Archiues de 
Chierves ; & l'Antiquité' nous en a laifle 
i'Hiftoire taillée en bois , à la vieille table 
d* Autel de la Chapelle, 

CHAPITRE XIII. 

Vn Enfant de cinq ans perdu dkns lesbo* \eft 
nourry de la Vierge Marie V efface de (%* 
jours , & puis diuinement conduit à Tan- 
gre. 

Vn Enfant de trou mou & demy, cuit dans feati 
* bouillante reçoit la vie. 

L'An mil trois cens trente fix entre le 
fçptiémc & quinzième du mois de Iuin 
furen: faits deux fignalez Miracles à la 
veuë d'vn peuple innombrable y & du Vé- 
nérable & vertueux Pafteur de Tongre M. 
IeanMoufàrt, natif d'Ath, âgé lors de 47, 
ans. 

Le premier fut d'vn Enfant âgé enuiron 
de cinq ans, natif de Baudour , nommé 
lean, lequel eftant mené aù bois par vn fien 
fiere âgé d'onze ans , en compagnie de fa 
feeur âgée de neufs ans , & d'âutrcs enfans 
pour y cueillir des fraifes^fut dc ] ai{Té d'iceux 
& perdu dans le bois entre les halliers & 

F 4 buiiTons, 
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buiflbns > qu'ils auoient trauerièz auec tant 
danimoûte , pour en trouucr au plus , qu'ils 
n'eurent plus fouuenance d'y auoir mené 
leur petit frerc. Sur lèribir , la Mere nommée 
Marguerite Carpentier , ne trouuant point 
fon petit fils , en fut ex trenaément effrayée 
& defolée ; elle le chercha toute la nuit par 
tes bois & Villages , de maifon en maifon, 
jufques à Siraut, & Ville, puis jufques en la 
Ville de Mons , (èlon le confeil de Quint in 
Sauuage , Bourgeois de Saint Ghiflain , qui 
difôit en auoir ouy parler à Mons. Elle con- 
tinua , mais en vain , Tes recherches jufques 
au Vendrcdy (uiuant, auquel jour oyant la 
Meflç en i'Eglifè de Baudour, elle fut infpi- 
rtfe de faire vn voyage à Tongre. A ce'te in- 
fpiration ce cœur Maternel redoubla fes 
foûpirs Se fanglots , pour la perce de fon 
Benjamin , mais auec je ne Içay quel fènti- 
ment de confiance méiee de confolation ir».- 
terieure,au louuenir des beaux Miracles que 
la Vierge Marie faifoit à Tongre. Elle y 
vient donc ce même jour habillée en Pèleri- 
ne , où e le irouua vne te. le fotile de peuple 
(le R. Paftcur Moufart faifoit lors la Prédi- 
cation j qu'elle, ne peut entrer en TEglile 
que bien tard. 

Cependant, l'Enfant perdu defîx jours 
arriua à Tongre fous la feule conduite de 
foa bon Ange, & fc vint rendre entre les bras 

de 
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de fa Mere, ne (çachant dire autre chofe, li- 
non que la Vierge Avarie i'auoit nouny, 
' qu'il auoit efté à ia table du petit Iè s vs, Se 
que c'eftoit fon camarade. La Mere le 
voyant, & l'entendant parfer,en fut tellement 
fàiûe d etonnement & de joye, qu'elle tom- 
ba pafméc, & fut lépace de trois heures 
fans aucune apparence de vie , de même de- 
laiffée pour morte. Le Pafteur & tout le 
peuple le mirent en Oraifon pour elie, la pvfr> 
fenteient deuant la Sainte Image , & à l'in- 
ftant elle reuint à fby , & rendu de fi haute* 
& fublimes louanges à la Mere de Dieu, 
,quc nulle langue humaine en eût pu faire le 
récit ; auflï luy tèmbloic il auoir efté en 
Gloire* 

Au bruit de ce Mi raclera Femme de Guil- 
liaume dAudenarde nommée Marguerite , 
natifued'Ath, âgéededix-nœufans. Ho» 
fteiïc de la Couronne à Tongre , defiréule 
d'en fçauoir les particularisez, & de voir ia 
Pèlerine retuïcitée , après auoir baigné 
vn fien Enfant de trois mois & dèmy au- 
près du feu , elle le mit fur vn couffin, & 
lavant couuert, s'en vint à l'Egiïfe où elle 
s'arrêta quelque temps pendant fon abfence, 
l'Enfant helas ! courut vne étrange fortu- 
ne : il fut jetté dans la Marmite en laquel- 
le il auoit efté baigné , on ne fçait dé 
qui, ny comment , & la Marmite penduè* 

fur 
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ltirle feu* LaMere à Ton retour trcuuant 
Ton Enfant dans la Marmite , elle en fat û 
troublée qu'à (es cris tout le peuple y accou- 
rut auecïc Pafteur & treuuerent l'Enfant 
tout cuit dans l'eau bouillante. Le Fadeur le 
prit , le porta fur l'Autel de Nôtre Dame , ' 
pria , & fit prier tout le peuple , & àl'inftant 
il refufcita en pleine fanté , vécut quarante*» 
fix ans, & fut Preftrc & Curé de Saint Brixc 
à Tournay. 

Monfeigneur de Cambray noméGutlliau- 
me , au récit de ces beaux Miracles vint à 
Tongre, & à la plus grande eloire de Dieu 
& de fa Sainte Mere fit prêcher &• publier 
tous les Miracles fus-alleguez. 11 fit garder 
à Tongre l'Enfant delaPe erinc Pépacc de 
quinze iours , pour le monftrer au peuple , „ 
puis le fit inftruire , & fut Religieux à Saint 
Ghiflain. 

CHAPITRE XIV. 

I. Vn Larron dérobant à l'Eglife de tongre eït 

miraculeuf ement furpris. 
z. Vn Enfant noyé refufeité. , 
3 . Vn Enfant Uejje à mort dwinement gue ty. 

L'An 1 3 ço. le iour de Pafqucs de grand 
matin vn Larron nommé Hannin 5 dé- 
robant les deniers de l'Eglifc de Tongre Nô- 
tre Dame, comme ilauoit ja ieué quelque 

poignées 
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poignées d'argent hors du tronc , qu'il auoit 
rompa auec vne coignée , bien ioyeux dy 
troutîer fi bonne amorce j ayant derechef 
auancé la main pour empoigner le refte , il 
fut û honteufement attrape , que fon bras 
demeura miraculeufement attaché au bloc, 
& fut rendu fourd & muet , & priué de iu^ 
gcment, iufques à ce que fon fait fut conneu 
& veu d'vn chacun , & ne pût dégager fon 
bras iufques à ce qu'il en eut efté ioiemnel- 
lement conjuré par le Pafteur : & ne fçeut 
dire vn fèul mot iufques à ce qu'il fut forty 
du Cemetiere, & arnué fur la place, où il fut 
appréhendé par laluftice de Tongre , & jetté 
dans les Priions attendant l'heure de fon fup- 
plice ; mais il força les Prifons , & s'enfuit 
en Auuergne , où il fc rendit Hermite à Nô- 
tre Dimedu Puis. Le Seigneùr de Bellœil 
fut auflî témoin oculaire de ce Miracle. 

L'an 13 yo. à Tongre Nôtre Dame le fiîs 
de Iacquemart le Meunier noyé à i'éclufe de 
la Riuiere tandis que (on Pere mouloit , re- 
çeut la vie incontinent qu'il fut prefènté fur 
l'Autel de Nôtre Dame. 

L'an 1414» Hannin Btermeran âgé de 
deux ans , Fils vnique de Iean demeurant à 
Warlencôurt , ayant la tête outrepercee d # v- 
ne faucille , depuis la mâchoire droite iuf- 
ques au deflus de l'œil gauche , qui auflî eu 
*toit outrepercé , en forte que la bleffure fut 
1 iugée 
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iugéc incurable , &P Enfant abandonnée des 
Chirurgiens pour. mort. Chofe admirable ! 
mais non impoffible à la Mere de Dieu : au 
même inftant que l'Enfant fut voué par les 
Perc & Mere , -Pèlerin à Notre Dame de 
Tongre , trois os fortirent de la plàye , & fut 
incontinent guery aucc tant de perfeftipn , 
qu'il n'y refta aucune cicatrice. Ses Pare n s 
l'apportèrent à Tongre le Dimanche fuiuant, 
& en aâion de gracc$,y donnèrent vne Ima- 
ge de cire faite en forme d Enfant. 

CHAPITRE XV. 

I. Guéri fans mtraculeufes de maladies iwura» 

Mes t "Rupture , &c. 
±» Vn Enfant Mort-né reçoit la vie. 

3. Vn Enfant deliuré du n'aufrage. 

4. Deux fillettes miraculé t$j entent guéries. 

■4 

L'An 1 41 f . vn Enfant de Daineries affli- 
gé d!vne maladie incogneu & incura- 
ble, de laquelle il etoit en péril de mort, 
étant voué par fa Mere Pèlerin de Nôtre 
Dame de Tongre , aufli-tôt que Ton y eut 
fait voyage, il fut à l'inftanc entièrement 
guery. 

Au même in la Femme Lochart demeu- 
rant à Moulbaix , mit au Monde vn Enfant 
raort^ La Dame de Moulbaix qui étoitlà 
prefence , & toute laffiftcnce Le mitent en 

prière, 
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priere,& inuoquerent Nôtre Dame de Ton- 
gre: à l'inftant l'Enfant refufcita , fut bapti» 
zé , & a depuis vécu longues années* 

Au même an vn Homme de le Houe fut 
miraculcufcment guery de trois boffes,auflï~ 
tôt qu'il eut fait fon Offrande & allume 
quelques Cierges deuant la Sainte Image de 
Nôtre Dame de Tongre. 

L'an 1 48 9. le y. de Feburier , vn pauure 
Enfant de Chierves nommé Martin Barbe 
fils de Iean, âge d'onze ans, voulant paffer la 
Riuiere au tordoir de Tonerc , mettant le 

Fied fur vne mauuaife planche, tomba dans 
eau, &paflant au deffousde l'Eclufequi 
étoitleuée, tomba dans le Golfe, ou l'eau 
étok haute dé plus de vingt pieds , d'autant 
qu'il dégclloit, 8c ne fut apperecu que d'vne 
Fillettte, laquelle sachant quVn Enfant (e 
noyoic , fut entendue du Tordeur appelle 
Iean WiHeman , qui retournoit de la Meffe, 
Il y accourut & ne trouuant que le panier de 
l'Enfant, auiflottoit fur l'eau, il fut quel- 
que temps lans rien apperceuoir. Puis il veid 
& ouyt l'Enfant qui crioit à mains jointes. 
Douce Vierge Marie Notre Dame de Togre vuexU 
lez. moy ayiex* Le Tordeur luy crioit , cou- 
rage , qu'il auoit Dieu & la bonne Dame 4 
fon ayde ( car il ne le pouuoit ayder pour 
l'abondance des eaux ) en fin l'Enfant fut 
porté flottant iufque» au bord du Golf^d'où 

il fut 
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il fut tiré par le Tordcur , & rreuué n'auoir 
aucun mal. Le 1 2.iour dudit mois, qui étoit 
vnSamedy, fut chantée Mefle folemneile 
fuiuift de la Proceflion en a&ion de grâces, 
où fe trouuerent auec 1'Enfent vétu de blanc, 
& tenant v ne chandelc en main , les Pere & ' 
Mere auec beaucoup de peuple ,tant de Ton- 
gre que de Chicrves Se des Lieux circon- 
uoifîns. 

L an 1 49 1 . le iour de S. Iean Baptifte, la • 
Filie aifnéc de Pierart de Lcau natifue 
d'Heufleignies , demeurant àOftichc, à la 
feule inuoeation de Nôtre Dame de Ton- 
gre , à laquelle elle s ctoit rendue Pèlerine^ 
été à l'inftant entièrement guérie d'vne for- 
te & dangereufe maladie, de laquelle elle 
auoit été trauaillce dés le commencement 
deTHyuer, /ans y auoir pù trouuer allège* 
ment, par aucune induftrie humaine. 

L an 1 497 • la FiLc de Thomas Willeman, 
Mambour de i*Bgli/e deTongrc, âgée de 
douze ans , affligée par maladie d'vne étran- 
ge & irrémédiable fiftule au vifage , en péril 
euident d'en perdre la veue y après auoir tn- 
uaillé en vain i'induftrie de Maître Simori de 
Chierves , & de deux autres cxpcits Chirur- 
giens , & inutilement confumé leurs on* 

§uents , étant rendue par (on Pere Pèlerine ~ 
e Nôtre Dame 9 & continuant (on Pèleri- 
nage , a cfté le troiûésne iour parfaitement 



Digitized by Google 



de N. Dame deTongre. 83 
guérie le deuxième iour de May dudit an. 

CHAPITRE XVI. 

1 . Vn Aueugle reçoit la veuè. 

2. Vn Enfant Aîort-né la vie. 

3. Vne VÙle guérie £<vn mal incurable. 

4. Vn Enfant tiré vif du ventre de fa Here 

trépajfée. 

¥ 'An 15:91. le Fils de Iaequcs duBoi*,* 
Maflon demeurant à Hardempont fur 
la paroifle de Heu flegmes , eftant aueugle 
fut conduit à Tongrc , & y eftant voué Pe- 
lerin , fut à i'inftant parfaitement illuminé: 

L'an 15 93 . la Femme de Pierre Bouchy , 
de Tongrc , s'accoucha de deux Enfàns,dont 
i'vneftoitmort , & elle-même en péril de 
mourir : tout le Parentage fè mit en prières, 
& fit même à minuit le tour de Nôtre Da- 
me , à leur retour en la maifon , la Mere fut 
heureufèment allégée, l'Enfant, qu'elle auoit 
jette mort , reçeut la vie , & fut baptizé au 
grand contentement d'vn chacun. 

L'an 15*93. Damoifellc Marguerite Ma- 
felot âgée de dix ans , fille de Madamoifclle 
Daulnoit , demeurant à Mons i la rué des 
Dames oy feules, proche de PHoftel d'Aymé* 
ries, affligée d'vne maladie incurable &in- 
conneué, & confequemment abandonnée 
des Médecins: eftant par fa Mere vouée Pè- 
lerine 
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lcrinc de Tongre , & de fait y cftant menée, 
fut à l'inftant miraculeufement guérie. Ce 
Miracle cft écrit de la main de Monfèigneur 
François Vander - Burch Archeuéque & 
> Duc de Cambrajr. 

L'an if9f. la Femme de Pierre Aflbn- 
gnons Mayeur de Tongre N. Dajne f nom* 
niée Georgette du Belloy, agonizante en tra- 
uail d'Enfant , pleine de confiance aux mé- 
rites de Nôtre Dame de Tongre pour le falut 
de ion fruit , ordonna qu'on la fit ouurir 
vif ue ou morte : (ur ce , elle rendit l'Ame. 
Le Chirurgien d'Ath arnuant trop tard, 
( mais à propos pour faire paroître auec plus 
d'eminenec , le loing maternel que la Vierge 
Marie auoït de ce pctiÊEfclaue & Prifonnier 
en faueur de fà Merc ) fit en fin ouuerture 
de la defun&e , longtemps après fon trépas : 
l'Enfant fut trouue viuant dans le ventre de 
h Mère , qui luy feruoit de berceau au Lieu 
de Tombeau : on le mit ou iour,on le bapti- 
sa, & vécut encore beaucoup d'heures après 
le Baptême : Monficur Iean le Latteur Vé- 
nérable Pafteur de Tongre, fut auffi entre 
les autres témoins oculaires de ces quatre 

* 

Miracles. 

■ 

CHAPI- 
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CHAPITRE XVII. 

* 

2; Vnmalincurableguery. 
z • Quatre Enfant mm-nez* remis en vie* 
3. Vn Enfant mort $ & ja enfeuelj, refu(citu 
4* Vn autre Enfant mort-né remis en vie. 

L'An 1598. !e 12. de Mars, Iacques 
Defcbamps demeurant à Bitcquy affli- 
gé d'vn mal incurable , en reçeut guerifon, 
auffi- tôt qu'il eut promis vn voyage à 
ongre. 

Sa Femme accouchée auaxit fon terme, 
ayant mis au monde deuxEnfans morts, ils 
receurent la Vie & le Baptême, par les méri- 
tes de Nôtre Dame de Tdngrcl 

En la mefme année le 14. dudic mois 
Françoife le Grand Femme à N. du Quefhc 
eftanc accouchée dVo Fils mort, voua vn 
Pèlerinage à Tongre, & fbudain l'Enfant re- 
ceutlavie, & futBaptizépar leR. Pafteur 
AI* Iean Blondel. 

La même année le 24. de lui n, Marie de 
la Vigne , de Tongre , Femme de Iulien 
Brimbert, eftant griefueraent malade & en- 
ceinte de cinq mois , jetca vn Eflfant mort 
fort petit* A ces triftes nouuelles le Curé fe 
mit én prières , chanta le salue Kegina deuant 
la Sainte Image ,& àl inftant l'Enfant re- 
c«uj; h vie , & fut Bapt^zé par ledit Pafteur 

G M. Iean 
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M lean Blondel.qui a écrit & fîgnc ces Mi- 

racles. 

L an 1 6oz. le 23. d'Auril , en la Ville dé 
Maubeuge , lean Meurant Fils de Maximi- 
lien , & de Catherine de Latre , âgé de cinq 
mois, étant decedé~& jà mis au Cercueil, les 
larmes de fts Pere,& Mere , pleins de foy & 
de confiances aux mérites de Nôtre Dame 
de Tongre , touchèrent le Ciel de compaf- 
fion j l'Enfant voue par fes Parens Pèlerin 
de Tongre , ( s'il lûy etoït falutaire de reui- 
ure ; J fut incontinent, après diuinement re- 
mis en vie, & vécut encor longues années en 
famé. ; < 

' L'an 1603 . le 23. de Iuin , la Femme de 
Thomas Wargny, nommée PauIctte,Meuf- 
hiere de Ladeuze , mit au monde Fils & Fil- 
le, mais le Fils étoit mort-né , & félon le di- 
re de la Sage Femme , étoit mort paflé quel- 
que temps au Ventre de la Mere. La bonne 
Mere extrêmement defolée , inuoqua Nôtre 
Dame de Tongre , auec vœu d'y taire célé- 
brer la Meffe , fi-tôt qu'elle feroit releuce de 
fa couche , offrant fon Enfant Pelerm toute 
là Vie j ce que firent aufli les afliftans à ge- 
noux ; Soudain l'Enfant refiifcita ; , fut bap- 
tizé à Heuffegnies , & nommé lean, & 
nagueres viuoit encor. Ce Miracle a efté fa. 
lemnellement ratifié au Vénérable Pafteuf 
de Tongre M« lean Huuetier tint par tes 

Perc 
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Pere &.Mere & la Sage Dame , que parles 
autres Femmes afli (tantes , fi comme iîàbeau 
Lattëur, lenne Galiot , &c. 

„ CHAPITRE XVIIL 
- . .Vne Paralytique guarie. 

L'An 1 63 6. le 17. de Iuin Ifabeau le 
y V cm Orpheline demeurant à Houtain, 
après auoir été l'épaccdeneuf ans routiefs 
affligée & perclufede Tes membres.auec telle 
impliifïance & débilité , qu'elle ne pouuoic 
piarchcr qu en rampant , & fe t rainant aueq 
fes mains & genoux , ou bien auec potencesj 
gyant. Ces pieds & jambes immobiles &c cqxx* 
tournées vers les cuitfes , fans auoir pu être 
afllftée d'aucun remède humain : s'etant 
frainée auec beaucoup de douleurs Sfi $c 
peines, de Houtain à Tongre, (au jour que 
le Palicur y venoit en Pèlerinage auec tout 
ion Peuple , pour être prelcruez de la Peftc) 
ce même jour elle fut reoiife en picd$, & 
commença à cheminer , Ôt en peu de temps 
iucû parfaitement guérie, comme lîiamai$ 
elle nçut eu aucune pcrcluiïon* 

. Ce Miracle eft approuué par Monlèigncur 
\ Wlluftriflimc & Reuerendifljmc François 
Vander - Burch , Archeuéqée & Duc de 
f Cambray, par Lettres Patentes qu'il a don- 

G £ necs 
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nées en parchemin , munies de fôn grand 
Seef> fous fë fignatare , & de fen Secrétaire, 
dont la teneur s'enfuit : 

- 

NO*S ?RÂfcçtfl$ VàNDÊR - BVRCH, 
par la grâce de Die» , &daS. Siège Apo- 
ftolique, Archeuéque^ & Duc de Cambraj, Prince 
Su SM Empire i Comte deCanàfefis , &c. 
Afani veu & mûrement examine leï informa* 
fions & meftmi*hï )>rinÇes de noflre ptart foubs 
ferment, furlagmrifbrif orphe- 
line démentante à Houtain noflre Diocefe , auoni 
êogneu qu'icelle ifâbeaU étant affligée & perdu- 
fi de fes membres ^aùec telle débilité qu'elle nè 
fournit marcher fiûon qu'en rampant & fe trai* 
hant auec fes mains & genoux , oûbitn auec po- 
tences , & ce l'efpace de neuf ans routiers , après 
àùoir vfé de diûers remèdes naturels , mais 
Tàns allégement y ditroit en fin efté confeillêe d'à- 
hoir recours à Notre DÂthe de Téigre, ce qu'elle 
k fait efmetii de grande deuotton , s' acheminant 
pourferuïr & hpnnorer itelte Nôtre Dame eh 
TÈgtife de Tbngre , foubs efperarice de guéri fon, 
tomme aufi elle Vaur oit obtenue le dix- feptiénte 
jour de Juin V an f fixe cens trente fix , d'autant 
que retournant fur vn chariot audit Houtain, le 
même jour elle commença à cheminer fur fes 
T j>ïeds en la pre fente de plufteurs Perfoènes, ce que 
l'efpace de nœufahs auparavant elle n'auoitfait* 
& du depuis aiïfoft dejourÀ mtré(dleileMeiix^ 
v : 4 . en 
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f» wiVtfje , dr/«r peu de temps fxt tendue toute 



membres ne fe peut fubitement -gwk par remt- 
des humains} mais U guerifoft venant fi foulai* 
nement i il faut quelle procède de la puijfance 
diurne: Ayons eu fur ce l' auis à 'aucuns bons &, 
prudent Théologiens, nous déclarons céteguerifon 
auoir efte faite miraculfufement parles mérites 
de laglorieufe Vierge Marie ,confeman$ que c'ete 
nôtre déclaration foit publiée par tout où il ap- 
partiendra à la plus grande gloire de Dieu, hon- 
neur & vénération de ahre Dame , edipcatip» 
& foulagement des pdels Çbrefliens. Donné k 
Cambra) le vmgfrbmwme Pe#mbre> l'anfeize 
*ens trente-neuf. 



Eftoitfigné, . • 

François Vander BvrciI 
Archeuéque de Cambray. 



faine, & dinft perfijle comme. fiHle n'auoit onc- 
ques eu aucune perdufion de [es- membres. Or 
comme félonie jugement des Doâeurs iiedecins 
très experts qu'en auonseui telle perdufion de 
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C H A P IT Ri XIX. 

Vn enfant mart-nt reçoit U Vie. 

- 

L*An 1643. le £0. d'Auril, au Village 
de Maffles , Waudru du Pont , Femme 
à Thomas Iafpard , s'accoucha d'vn Fils 
mort : fes Parens àffe&ionnez à Nôtre Da- 
me de Tongre/ Apportèrent en fâ Chappeiïe, 
relbluz de n'en fortir qu'après auoir impetrç 
le Baptefme à 1* EniFant. Ils y paflerent dou- 
ze îours & douze nu jts entières en prières 
continuelles, on y célébra plulieurs Méfies 
& procédions folemnelles , pour le falut de 
l'Enfant. Le treizième iour , qui étoit la 
Veille de rinuention Sainte Croix , l'Enfont 
reçeutla vie, & fiit Baptizé par le R. Pa- 
fteur M. George Huart , ôt fut nommé Io* 
feph. 

Cet Enfant de la Vierge toufiours tré-beau 
en tout Ion Corps , 8c plein d'odeur agréa- 
ble , fut çncore gardé trois jours après fbn 
£apténie, & honnbrablement expofe en la 
Sainte Chapelle, pour la confolation du peu- 
ple, & puis eut la fepultute en ladite Cha- 
pçîlc en la même place ou il auoit receu la vie 
§ç corporçlle & fpirituelle. 

Vn monde de peuple fut témoin oculaire 
du Miracle, & Monfeigneur illîuftriflïnie 
& Reuercndiffiioe François Vander-Btirch 

Archeuéquc 
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Arehcuéque & Duc de Cambray Ta ap- 
prouué par Lettres Patentes en Parchemin 
qu'il a donne' munies de fon Seei , lignées de 
fa main & de fon Secrétaire dont là teneur 
s'enfuit. 

NOvs François Vander- Bvrch, 
par la grau de Dieu & duS. Siège Apofto- 
tique Archeuéque & Duc de Cambra), Prince fa 
Suint Empire , Comte de Cambre fis , &c* Ayant 
yeu & meurement examine les informations & 
Attestations prinfes de notre part foubs ferment, 
fur la mort,& puis fur la vie qu'a receu le Fils de 
Thomas lafpard &de VSaudru du Vont natif de 
Majfles notre Diocefe , auons conneu que cet En- 
fant est oit né mort le 20. jour du mois tfAuril 
Je l'an mil fixeens quarante troU, & quefes Pa- 
rents affeftionnez. à Notre Dame de Tongre, 
l'ayant apporté en fa Chapelle de Tongre , & le 
votiez. Pèlerin & Confr ère, pleins de foy y de pie- 
té, & d'efperance ,ils y pajjerent dou^e iours & 
douze nuits en prières continuelles , attendants 
f ieufement l'heure du Ciel pour le falut de cet 
Enfant auec confiance que par les mérites de N0- 
tre Dame honorée en ce Lieu l'Enfant receuroit 
la vie, pour receuotr le Baptême , comme aufi il 
Vawroit receu le deuxième jour de M ay dttdit an 
auquel jour entre deux à trois heures après 
midj, l 1 œil gauche dudit Enfant s' e fiant percepti- 
blement peu à peu à demy ouueri , on le vid lar- 

G 4 moyer, 
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ynfijét\ & des lors T Enfant croifjant vilement 
en couleur & beauté , fur les fix heurts du foir 
dudit jofit an levid parfaitement reffirer , fon 
œil gauche s- agiter & rouler , fon front entre 
les deux Çourcils palpiter ( parntj le [quels agita- 
tions & fouffle-, fenfiHes de fon haleine le Pafieur k , 
le BdptiTia '> & luy donna le nom deiefeph ) auec * 
'vn extraordinaire & fubit ornement de beauté 
enfes joues , fon f font &fes lèvres qui a per- 
feaeri jufques eriuiron la minuit dudit jours. 
Qres comme félon le jugement des Do&curs, 
Médecins tres-experts qu'en auotis eu, telles ope* 
rations & mouuemens font vraies opérations & 
mouueméns de vie, laquelle après la mort né peut 
efire rendue que par la pnifiance Divine : Nrw, 
eu fur ce VauU <F aucuns bons The ohgsens 9 décla- 
rons, que le fufiit Enfant a miraculeufcment re+ 
ceu la vie , par le mérites de la Ghrieufe Vterge 
Mère y Consentant que céte nôtre déclaration foit 
publiée par tous où U appartiendra à la plusgran** 
de gloire de Dieu, honneur & vénération de 
Notre Dame .édification & foui agement des fidels 
Chrétiens. Donné à Ath le p de Maf* 164.3. 

m t ' > • 

Eftoitfîgnc 

François Vander-Bvrck 
Archeuéqûe de Cambray. 

Fovlon Secret. 
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C H A PITRE XX. 

Grâces générales contre U Peiïe, Mort fatttt,& 

toute fortes de MaUdies. 

' - • r - • » 

• ... ... 

ENtre les Grâces & Faueurs principales 
que la Mcre de Dieu fait paroître à 
Tongre , c'eft la^prote&ion contre la Pefte* 
^Milliàflès de fès Dèuocs en ont«ezdiuine- 
ment prefcruez , Se miiiialTe; affranchis Se 
deliurez à là feule inuoeacion : & je croy 
qu'il n'y a nulle Ville en Haynaut , & peut- 
être bien peu de Villages qui n'en ayeûtfen* 
fiblement receus quelque bénéfice. 
J Es années 1616. 1636. & i^37* tbutlc 
Pays defolé par Mort fubitê, Fièvres, & Pe- 
ftilênccs , eut fon recours à Nôtre Dame de 
Tongrè^auec tant de bon-heur;que:plufieurs 
en ont étez merueillcuîemcnt allé- 
gées , & heureufement affranchies & deliu- 
rées : dont les Villes de Mons, Tournay , Va- 
leneiennes , Quefhôy , Landrechy , Bauay, 
S. Ghiflain , Maubeuge Auefhes > Binche, 
Beaumont, Chimay, Condé, & autres lieux, 
la (ont venus fèruir & honnorer auec de 
beaux pre(èns,qui fône hautement éclater les 
Faueurs de Celle, qui a mérité ces recognoif- 
fànces. Pluficurs Villes & Villages, conlcr- 
uent encore toufiours la mémoire & les 
doux rcfîentimens de fès feien-taits, & com- 
me 
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iûc tributaires,luy payent tous les ans l'hom- 
mage de leurs Pèlerinages , & Procédions 
(bl emnelles à Tongre . 

La Ville d'Ath , fille de Nôtre Dame de 
Tongre, fingulierement nourrie en Ton affe- 
Aion , qu'elle femble fuçer auec le lait, le , 
tient toufiours encre les bras & carefîes de 
fa bonne Mere , comme ayant diueries fois 
expérimente fesfaueurs: dont chaque rue 
en particulier , luy vient pffrir tous les ans 
vn gros Cierge, & tant les Clergez que cha- 
que Ordre Religieux & Collège, la vien- 
nent ProcefEonneilement honnorer tous les 
ans d'vn Office (blemnei : & en outre fe 
fait à prejfent vne.autre ProcefEon , dç toute 
- la Ville en Corps. 

Les Bourgeois de Mons fc font toufiours 
< montrez de» plus zelez à l'honneur de ce 
Lieu , par les viûtes fréquent js qu'ils y fons, 
-& par :1a Fondation qu'ils ont faite d'vne 
rMèffc nous les ans > au jpur de leur Pcieri- 
.nagCjiquieft le jour de Saint Barthélémy. 
, Le R. P. Rucéau en fei Annales de Haynaut 
1.+ Cbaf. 4. raporte que Tan 1 62,6. Lors 
de ht Pcftc , recourans à leur afyle ordinaire, 
firent vne Offrande dVn Bougie de la lon- 
gueur des murailles de leur Ville, pour y 
être br il! ée deuant la. Vierge. 
L'an 1636. la fufdite Ville d'Ath, affligée 
. de la Contagion , ayant fait vne Proçeflîon 
s générale 
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générale à Tongre ( où le R. PfcreLôpfy us 
ht la Prédication ) elle en fut incontinent 
deliurec. 

L'an 1646. Elle receut encore fenfible- 
ment les riiémes Faueixrs par les mérites de 
Nôtre Dame de Tongre. 

II appert par A&es Authentiques & mé- 
moriaux des Archiues delà Ville de Tour- 
nay, que depuis pluficurs années , ladite 
Ville affligée de la Contagion , a été mira- 
culeufèment aflîftée par les merites & finuo- 
catiôn de Notre Dame de Tongre. Icellc 
Ville fe porte à prefènt auec vn extrême zclô 
à la feruir & honorer, nommément les Pa- 
roifles de Saint Iacques & de Saint Pierre, 
qui ont (on Image dans leurs Eglifes en 
grande vénération. jBt en ladite Paroiffialc 
, de Saint Iacques il y a vne tre-bellé dhtapel - 
le, & vne deuote Confrérie ( fille de celle de 
Tongre.) 

L'an 1&49: la Ville de Conde étant prife 
. ' par les Ennemis Françoisja Ville d'Ath étoit 
en péril euident d'encourir pareil infortune 3 
fans la prote&ion de Nôtre Dame de Ton- 
gre , fon vray azile & refuge ordinaire en 
toutes (es affltdions, à laquelle le Peuple eut 
foh recours , & jetta toute fa confiance auec 
tant de Bon-heur , que les Ennemis s'étans 
emparez des Châteaux de Bcllœil , & de 
Laacuze, ils ne mirent le pifed plus auant,que 

lùr 



Digitized by Google 



oé[ Uifioire admirable 

furie* premiers Champs de Tpngre , &;de 

Chicrves, Lieux confierez à Nôtre Dame* 

qui feruirent de Ramparts à tout le refte du 

Pays. 

LaSainff Image fufportée àAth le 24. 
d'Aouft, 8c expoïce hon notablement en l'Ç- 
glife Paroffliale de Saint Iulien , d'ott elle fut 
reportée à Tqngre , auec grand 'Triomphe & 
Solemnité, le 1 2. d'O&obre de ladite année . 

Ce'te Ville en action de grâces , offrit à la 
Vierge yn tré- beau Calice d'Argent doré, & 
trois gros Cierges^iuec vn beau Vers portant 
çeTUtre.. 

PRxpotcnti Terra Caltque Kegin* 
. Inuiolau DeiMatrL 



, . . V. ; Belligerx Virginu 

M A RI iE TVNGRÉNSl 

M ... Fideli Atbenfiurn 

SERV ATRICÎ 

Athum trwflAt* > 
IraùWtfPdtriam , C<w£*r* , pQpulmtibw : 

Pcjka folewni cnm pomp* 
TVNGROS RELATA; 

Pr* 4r£* Servâto - • 

tHcbtrijlicum Carme A 

12. Oit. 16 tç. # 

Il y a vne infinité d'autres fignalçz Mira- 
cles & Bénéfices , que la Sainte Vierge a 

opérez 

* 
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opérez & opère encore tous les jours , en ce 
Saint Lieu de Tongre , qui ne font pas icy 
mis: ce recueil fuffira , Arny Ledeur, pour 
vous faire voir les merueilles de Dieu par les 
mérités de fa Glorieulc Merc, hohnoréeen 
fon Image de Tongre. 

A la flm grande gloire de Dieu , & de U 
• tiien-heureufe Vierge fa lierc% 



* 1 
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O RAISON 

A N, Q S T RE DAME 

D £ TO NGRL 

' • * • » i 

IE yous faluë Royne des An- 
ges , Emperiere du Ciel ôc de 
la Terre Aduocate & Refuge 
des Pécheurs , Confolatrice des 
Affligez, & ie vous honnore dans 
les plus hautes penfées d'Amour 
& d'honneur , que vôtre Bien^ 
ayrrié I e s v s porte à vos gran- 
deurs, déquelles iem'éjbûy infi. 
niment , parce qu'en icelles la 
Tré-fainte Trinité en eft glori- 
fiée, le Ciel en eft illuftrée, i'Egli- 
fe militante bénéficiée, Ôc la Souk 
France foulagée ; le vous remercié . 
du plus pur de mon cœur , de tou- 
tes 

♦ 
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tes les Grâces ôc Faueurs émanées 
de vôtre Main libérale fur tout 
le Chriftianifme , particulière- 
ment fur vos Deuots Pèlerins , ôc 
Confrères de Tongre, qu'il vous 
plait auoir en protection particu- 
lière : ôc vous prie me rendre di- 
gne d'être au nombre d'iceux, 
pour participer a vos Bénédi- 
ctions fur la Terre , ôc vous don- 
ner louanges dans le Ciel en tou- 
• te Eternité. Ainlî foit-il. 
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APPROBATION. 

i 

I'Ay ï>eu , &r le petit Traité, 
qui eft intitulé : THiftoire ad- 
mirable de Nôtre Dame de Ton- 
gre , que Monjieur George Huart y 
Tafieur Audit Lieu , bachelier en la 
Sainte Théologie , à tiré & recueilly 
de plujieurs Efcrits Authentiques & 
Anciens %egijires de la Qhappelk 7 
auec beaucoup de diligence tsrfencertté, 
A tant pour exciter <sr confirmer les 
v Ames dénotes en t amour <ts* honneur 
de la Vierge Marie, Je pouna Imprimer. 
Fait à Ath , ce 6. de May 1 642. 

P h il if? es l e Grand 
Licentté e« la S. Théologie 
Paftcur d'Ath , Doyen de 
Ghierves' & Cenlcur desli- 
vrcs. » 
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GEfteHiftoirc admirable de 
N. Dam e de Tongr b, 
correfpond fideliement à fà pre- 
mière imprefsion, corrigée tou- 
tesfois, & augmenté par le même 
Autheur de la première , dont 
elle fera vtilemenc remife en lu- 
mière. 



Matthias Navets 
Do Sieur en Theol. Chanoine 
de Tournaf, Cenfeur desliures 
À Tourna) 27. ÏÏAffiuft îéjti 
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APPROBATION. 

AYant veu les Approbations 
L antérieurs de cette Hiftoire 
admirable de Noftre !Dame de Toru- 
gre , faites es années 1641.Sc 1651. 
puis que tout butte à la gloire 
de Dieu qui efclate dans les 
merueilles de fa Mere , elle fè 
pourra encor vtilement Impri- 
mer. Fait à Mons le 27. Iuillet 
1661. 



Zacharie M a e s Curé 
de sainte Elifabeth, Cenfeur 
des Vmteu 
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